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DE L'OUEST-CAMEROUN

-=-=-=-=-=-=-=-=-=~=-=-=-=-

. Les demandes d'études du sol dans l'Ouest du Cameroun
étant chaque année fort nombreuses, la section de pédologie
de l'l.R.CAM., en commence la cartographie systématique de
manière à donner satisfaction à la fois aux demandes actuelles
et à celles qui pourront être formulées ultérieurement dans
cette partie du territoire.
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Ltord~e dans lequel se feront les levés est bien entendu
fonction des impératifs locaux ; la zône qui figurait au pro
gramme de l'I.R.CAM. en 1956-57 était la vallée du NOUN. De
proche en proche, l'on pense que la superficie étudiée pourra
s'étendre et au bout d'un certain nombre d'années, d~fficile

à préciser dès maintenant, on peut espérer obtenir un docu-
. ment complet concernant l'ensemble Bamiléké - Bamo.unqui cons
titue un secteur intéressant tous les points de VUe.

Afin de donner un cadre p~écis aUx tra~àux sur le ter
rain, le carroyage qui a. été adopté est celui du service
Géographique de l'A.E.F·.-CAMEROUN~ L'échelle du 1/50.000
permet d'obtenir une précision a.ccept~ble sur le terrain.
L'on s'efforcera. d'effectuer la ca.rtographie complète de cha
g.ue éarré ainsi determiné. Lorsque cela. ne sera pas possible
{faute de temps ou de personnel), .une fraction plus du moins
importante sera présentée. Ultérieurement, à la faveur d'autres
campagries, on s'efforcera d'achever les feuilles déjà commencées.
Chaqu;e ,feuille complète ou non fera l'objet d'une notice dis-,
tincte. Lorsqu'une feuille précédemment inachevée sera' ter- 1
minée, il va de soi qu'un rapport plus complet accompagnerà
la coupure définitive.

Le type de prospection sera, d'une manière générale une
prospection de détail, c'est-à-dire que des observations
serrées seront effectuées. Lorsque cela ne sera pas possible,
(difficultés d'accès ou bien manque d'intérêt du secteur) des
reconnaissance seront seules effectuées. Ce qui fait que
l'on peut envisager les trois types de cartographie suivants :

12 reconnaissance
22 reconnaissance - détail
3Q détail~ ..

... / ...
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Au cours de la campagne 1956 - 1957, les levers ont
porté sur les feuilles suivantes :

MBOUDA détail':"reconnaissance en entier
FOlJi\1BOT détail-reconnaissance _"-
NJITAPON détail-reconnaissance _u_

FOSSANG d~tail-reconnaissance en partie
BAFOUSSAM· détail-reconnaissance en partie

La troisième pa.rtie constitue un effort de synthèse qlti
ne peut être effectué qu'en dernier lieu. En tenant compte
de tout ce qui a été obtenu précédemment la voca.tion des
sols est fixée, c'est-à-dire qu'on détermine le meilleur
usage à fa ire de ce sol et le·· meilleur moyen d 1 y. pa.rvenir.

De cette façon, nous présentons au lecteur intéressé
par les sols du. territoire un document, qui, nous l'esperons,
leur sera utile et constituera un guide pour la mise en va
leur de ce pays.

. .~ ./ ...
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Afin d~ faciliter la comfr~hension des cartes et de
leurs notices, nous pensons qu il n'est pas inutile de donner.
quelques pr~cisions sur la terfuinologie utilis~e, tant en ce
qui concerne la classification des sols que leurs caract~ris-·

tiq.ues physico-chimiques~·

'A - Les termes utilis~s dans la ceract~risatibndes sols sut
le terrain servent à :-Jl.ea:i;~~ :èl'J::L.s et à en donner une
pr~se'ntation ra.tionnelle. On peut distinguer deux grandes
cat~gories. Les cat~gories supérieures, et les catégories
inf~rièures.

Les cat~gories sup~rieures concernent essentiellement
les processus de formation du sol.

Les ordres sont au nombre de deux : les sols évolu~s

sont ceux où l'on peut considérer qu'un certain équilibre est
~tabli entre le sol et les conditions environnantes (climat,
végétation, etc). Les sols peu ou pas évolués sont ceux où
cet équilibre n'est pas atteint. C'est le cas des sols jeunes
par exemple qui vont, avec le temps, subir des transformations
plus ou moins importantes.

Les sous-ordres comprennent. tous les sols caract~ris~s
par un même processus fondamental tel'que individualisa.tion
du fer et de l'alumine, du fer seul, etc.

Les sous-ordres sont divis~s en groupes d'après le mode
d'~volution du sol défini d'après l'examen du profil.

Les sous-groupes correspondent à des diff~rences d'in-
t~nsités du processus d'évolution. .

Par exemple le sous-odre ferrallitique est divisé en
deux groupes:les sols ferrallitiques typiques où seul le
processus pr~c~dent intervient et les sols ferrallitiques
cuirassés, où en plus de ce processus intervient le cuirasse
ment.

.
Le groupa des .sols ferrallitiques typiques est divisés

en sous-groupes ·(les sols rouges, brun-rouge, brun-ja.une)
correspondant à des degrésd'évolution.différents.

Les catégories inf~rieures sont : série, type, phase.

La série est l'unité fondamentale sur le terrain. Elle
est définie par un ensemble de caractères morphologi~ues et
physique-chimiques. Chaque· série a. une valeur locale et porte
un ~om tir~ d'un village ou d'une rivière de la r~gion ~tudiée.

. i
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Le type est défini pFlr la granulométrie de la partie
supérieure du sol (sableux, sablo-limoneux, argileux etc.) ."

Les phases définisent des particularités locales telles
que la pente, le degré d'érosion, al présence dans le sol de
concrétions ou de pierres etc., .

B - Termes servant à la caractérisation physique et chimique
du sol.

La granulométrie est définie par la proportion des dif
férentes particules qui constituent le sol •. Ces particules
sont essentiellement au nombre de quatre et classées unique
ment suivant leur dimension

. Sables grossiers
Sables fins
Limon
Argile

2 :;'mm à
0,2 mm à
0,02 mm à ..
au-dessous de

0,2 mm
0,02 mm
0,002 mm
0,002 mm

La. terre fine constitue la fraction passant au t?.mis de
2 mm ; au-dessus de 2 mm les particules sori~ appelées graviers
(jusqu'à 20 mm) et cailloux (au-dessus de 20 mm) • Les dif-:
férentes proportions s'obtiennent par l'analyse ,mécanique:

La. matière .organigu~ comprend toutes les substances
d'origine végétale ou animale qu,e l'on trouve dans le sol.
Une fraction de cette matière organique et resultant de la
tranformàtion de celle-ci constitue l'humus.

Compleife·Fl.bsorbant. DF.lns le sol l'Brgile et l'humus sont" .
liés pour constituer un ensemble appellé complexe a.rgilo-humique.
Ce complexe est susceptible de fixer à se surface un certains .

. nombre d'ions chargés positivement, de les absorber, d'où le
nom de complexe absorbant.

La somme des ions susceptibles d'être fixés par le
complexe peut ~tre mesurée. Elle est désignée conventionnel
lement par la lettre "T" et s'exprime en milliéquivalents pour
100 grammes de sol. Un équivalent s'obtient en divisant le
poids atomique de ~'élém..:mt pBr sa va.lence. Exemple, le cal
cium a pour poids atomique 40 un équivalent représentera
AQ g 20 g. de calcium, un milliéquivalent 0,020 g. de Ca.

2
Les éléments fixés à la surface du complexe sont essentiel

lement .:. l'hydrogène, le calcium, le potassium, le magnésium, le
sodium, l'ammonium. Ils sont susceptibles de'se rempla.cer les
uns les autres par suite de phenomènes d'écha.nge. Les Bases
(Chaux, mF.lgnesie, potasse et soude) ainsi fixées sont dites
échAngeables. Les bases échê1.ngeables sont considérées comme
facilement disponibles par les plantes. Elles sont exprimées
en milliéquivFllents pour 100 grammes~

'... / ...
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La Réaction du sol exprime l'acidité ou l'alcalinité du
sol. En dehors des bases, le complexe absorbant peut fixer des
ions hydrogène qui determinent la réaction du sol.

Le pH est un nombre qui donne la mesure de la, rénction
(de'O ,à 14).

Un sol à pH 7 est neutre.

Si le pH est inférieur à 7 la somme des bases est in
férieure à celle de l'hydrogène.'

Si le pH est supérieur à 7 c'est l'inverse.

Dans les sols tr.ès acides le pH peut atteindre 4,5 et 5
acides le pH varie de 5 à 6

peu acides le pH va.rie de 6 à 7

Les réserves constituent la. partie des ba.ses impliq,uées
dans des combinaisons plus stables que celles du complexe ar
gilo-humique, mais susceptibles à la longue d'être décomposées
et d'être fixées ultérieurement par ce complexe. Un sol qui
présente de fortes réserves d::ms les pays tropicaux est tou
jours intéressant car il peut donner de bonnes récoltes même
si le complexe absorbant est peu riche.

Les réserves sont déterminées eri attaquant le sol par un
réactif énergique (acide nitrique bouillant).
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INTRODUCTION

-=-=-=-:=-:-=-

La carte pédologique au 1/50.000 de BAMENDJINDA
MBOUDA, a été levée en Novembre et Décembre 1956 par
G. BACHELIER, M. CURIS et P. SEGALEN, puis en Janvier'et
Février 1957 par D. MARTIN et P. SEGALEN.

. Ce travail fait partie du lever général de la
région Ouest du Cameroun q.ui sera poursuivi aussi
.régulièrement que possible par la section de pédologie de
l'I-R.CAM. (cf. le rapport relatif à l'ensemble de la
vallée du NOlm. (3).

Les Services des Affaires économiques et du Plan,
du Génie Rural, de l'Agriculture avaient demandé que les
travaux s'orientent d'abord vers la vallée du NOUN et ses
abord's, qui paraissait mériter l'attention à plus d'un'
titre. Le lever de cette feuille répond à ce souci.

Les pédologues de l'I.R.CAM. ont pu profiter pour
'cette étude des travaux antérieurs suivants: .

,,' Géologie

Agrologie

B. Gèze (5), R. Portères (8),
: G. Wecksteen (10-11-12)

H. Jacques-Felix (5),R.Portères (8)

différents rapports du Service de l'Agriculture
Pédologie; A. Laplante et al (7), G. BACHELIER (2)
Météorologie ~ Annales climatologiques (9)

Les fonds topographiques qui ont servi à l'établis
sement de la carte sont : la carte au 1/200.000 FOUMBAN
DSCHANG~J.;'ï. carte au 1/50.000 BA1YlENDJINDA du Service
Géograptiique AEF-Cameroun, Quelques modifications dans
la toponymie (1) ont été apportées à cette dernière. Le
tracé approximatif de quelques routes nouvelles a été
port~. -

L'ensemble de la couverture aérienne correspon
dant à la feuille a été utilisé sur le terrain et a.u
laboratoire.

(1) Celle-ci est difficile à établir avec certitude, car
les noms changent d'une chefferie à l'autre. Ainsi
une rivière peut porter plusieurs noms différents
suivant le point où l'on.se trouve.
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PRE1Y[IERE PARTIE
-=-=-=-=-=-'

LA REGION
~--------------------------------

La région prospectéè située entre 10Q4S' et
iOQ30 i de longitude Est et entre 5Q30' et 3Q45' de la;..
titude Nord, est très voisine du· Cameroun britannique
qui pénètre dans le coin Nord-Ouest~

. La plus grande partie de la surface de la feuille
appartient a la région Bamiléké (Subdivision de MBOUDA, ....
BAFOUSS~~ et DSCH1ŒG). 'Une petite partie à l'Est relève
de la région Bl~OUN (Subdivision de FOUMBOT). Le NOU}T
écorne la feuille à l'Est. L'ensemble de la zône pros- .
pectée est d.rainé par les deux IvIIFI (Nord et Sud) et
leurs affluents.· .

a - Morpholo~ie. Les deux tiers de la surface prospectée
appartiennen au plateau Bamiléké au soubassement ,
basaltique et gneissique. Son altitude est comprise
entre 1.200 et 1.400 m. Ce plateau se termine à l'Est
par une falaise très brutale q~i domine le NOUN et la
MIFI-SUD de 100 à 200 mètres.1ars le Nord et le.Nord
Ouest, le décrochement est beaucoup moins brutal et
l'on rejoint de façon plus douce la pénéplaine BAMENDJIN
FOUMBOT. 1e plateau est drainé par des rivières dont le
lit est souvent profondément encaissé (vers BAMENKOMBO
et BAMEg~en particùlier).

La pénéplaine FOUMBOT-BAMh~JIN occupe tout le
coin Nord-Est de la feuille. Elle est représentée par
des collines assez molles dont l'altitude ne dépasse
guère 1.200 m.

Cette pénéplaine et.la. partie Sud du plateau
Bamiléké ont vu leur relief fortem3nt rajeuni par des
éruptions volcaniques très récentes~ On compte sur la
feuille 13 bouches volcaniques très bien conservées. La
plupa.rt ont émis des coulées .pEllétendues. Trois dl entre
eux ont eu un régime vulcanien accompagné de pl"ojeé
tions variables de cendres.

. . .1. .'.
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. Les plaines sont peu étendues sur cette feuille •.
La vallée de la MIFI-NORD s ' élargit notablement près de.
son confluent avec le NOUN;en amont cette rivière serpente
dans une vallée peu large mais assez longue.

b - Les roches-mères (4-5-8-10-11) sont essentiellement
de trois sortes :' des roches métamorphiques (anatexites
et migmatites), des roches volcaniqUes essentiellement
basiques (basalte rocheux et cendres basiques),. un poin
tement de roche acide (probabiement trachytique) cons-

. titue une partie du massif de HESSQl§'ooau Nord-Ouest de
BAGAM. Des roches meubles alluviales occupent certaines
vallées.

, .

Des différentes roches ont une valeur très dif
férente pour la pédogénèse. Leur succession chronologique
a ici une gra.nde importance.

Le sous-bassement métamorphiè1.ue affle1.ti:'Oc:dans
toute la moitié Est de la fèuille, ainsi que au Nord
Ouest et a.u Sud de BAGAM. Ce complexe métamorphique a
été partiellement recouvert par de puissa.ntes coulées
'basaltiques (Série noire inférieure de BOo Gèze) .. Ces
coulées basaltiques ont au moins trois zônes origines :
la première située, a donné naissance à une coulée

du Cameroun britannique et qui se termine en V .:
entre la. NIFI-NORD et la K,Al\1ENKE. La deuxième est dans
les BAMBOUTOS et a donné naissance à la vaste zône basal":
tique de l'Ouest de la feuille de BAGAM à la MIFI-SUD.
La troisième provient d'un point indéterminé situé

.bien au Sud de BAFOUSSAM et intéresse la zone de
BAMOUGOUM.

Lorsque ces coulées se sont épanchées, le relief'
n'était certainement pas'plat. Plusieurs zônes de roches
métamorphiques affleurent de nos jours à une altitude
supérieure'du basalte voisin. Enfin~ ce basalte a du
couvrir une superficie plus grande que celle qui existe
a.ctuellement'. En effet, il subsiste quelques affleure
ments isolés (près de BAMENDJIN et au Sud de BATI), mais
on ne peut dire avec certitude s'il s'a.git de lambeaux
d'un épanchement plus vaste ou d'a.ffleurements isolés

. contemporains" de coulées plus vastes.

... / ...
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La série înt·erm~.diatre.4oit être représe!?-~ée par
les roches acides du MESSONGO, m~isrien ne nous permet
ici de les ..situer chronologiquement par rappdr.t. ·.au basalte.
Par analogie avec le reste de l'Ouest:"'Ca.meroun on peut
estimer qu 1 ils lûi sont' post~rieures~ ", '. ., ,'...

~. La. série r~cente est' re'présentée par deux venues.
basaltiques.' La première celle du Mt Galim .est représentée
par un volcan dont il he .subsiste qu'un d.âme et.:une nappe
de type hawaîen d'une certaine étendue.• Les aut:res venues
volcaniques' sont beaucoup plus récentes et ont ·la.issé des
appareils d'une très grande fraicheur., Ces volcans sont
concentrés autour de· BM'IENDJINà proximité. du NOUN, et
sont grossièrement alignés sur deux axes'· para.ll~les

. orientés Nord-Ouest Sud-Est. Plus .au·Sud existent deux
. . volcans importants (près deBALENG) ~Lès volç'ans de cette

···série ont été d'un type différent variant du strombolien
.'.. , ( petites coulées limitées perturbant le réseau hydrogra

phique) au vulcanien (puissantes émissions de cendres) •
. Le volcan NEupAN a émis des cendres 'vers BOUMOUGOUM, et

certainement bien au delà; celui de' BATI: a. eu une
influence limitée;celui de KOSUPE -( au Sud de ·GALIl\1)
n'a intéressé' que'le pourtour immédiat .de 'son cratère.
Toutes ces éruptions :et émissions de cendres sont sensi.;.
blementcontemporaines de celles dU: pays'BAMOUN et le

.. :', coin Sud":Ouëst de la feuille est re.couvert de cendres
. provenant de bouches situées dans la Subdivision de

FOUMBOT. Toutes ces cendres, parti~11ement altérées ont
eu des ef.fets bén?fiques sur' les sols de la. région•

.c~ La végétation. La'végétation primitive 'est à quel
ques exceptions près, totalement absente ~ùr 'cette
feûille.· Elle ne sùbsiste que., dans quelques ba.s-fonds et
vallées' inondées sous forme' de forê,t maréca.geuse (au
Nord-Est de BATI par ex.emple) .:,

Partout ailleurs, elle a été remplacée.pa.r des
peuplement secondaires': savane arborée .. oU'r:'aphiales,
ou bien par des cultures vivrières ou d'exportation. La
savane arborée. occhpe lavallééet ses abords; la région
'du Nord de la route BAGAM-BMIENDJIN.· Elle. est .essentiel
lement constit\lée par Lophira. sp,.Bauhir'iia. sp, ·pour la

. -strate arborée .;. parH~parrhenia s,P, Pennisetum purpureum
.pour la. strate herbacee.Les bas.-fonds humides sont
plantés f?n Raphia:,sp.par les Bainilékés. ces' raphiales

. leur f,ournissent des' poteaux pour' la construction des'
c~ées ct dùvin depglme.~ . ~ .

..•.

1••• 1 •••
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'-~ Le restant de la surface étudiée est occupée par
des cultures vivrières : maJ:.s, haricots, macabos, taros
etc. 'Quelques plantations de caféier arabica' sont con
duites par des européens' (SIAC, C.E.C. DESOGNE); les
Bamilékés entretiennent de leur côté de nombreuses plan
tations.

d - Le Climat. Il n'existe pas de station météorologique
sur la feuille étudiée. Ce poste clima.tologique le plus
proche est celui de BAFOUSSAM pour lequel les va.leurs ne
concernent que la pluviométrie. (9)

La pluviométrie moyenne annuelle est de 1.670 m/m
tombant essentiellement d'Avril à Octobre. Le mois le
plus pluvieux étant Septembr'c avec 281 mime On note un
très léger fléchissement' en Juin-Juillet-Aoüt. A DSCH1I.NG,
situé plus à l'Ouest à une altitude plus élevée, la
pluviométrie est de 1897 m/m avec une répartition assez
analogue.

ANs: °J n : Jt : A :A: - l~ :J : F
:----------_:_---_:_---_:_---_:_---_:_----~~---_:_---- :_---_:_---_:_---_:_---_:_---_:_-----_:

)

i BAFOUSSAM : 13~4: ~5,4: 26,4:162,2:215,1:180,4:184,5:184,9:181,1:244,9: 59,6: 12,9:1670,7 :
: : : : : : : : : : : : :----------- ----- ----- ----- ----- ----- ----- ----- ----- ----- ----- ----- ----- -------. . .. .. . . . . . . . . . . . . . .

: DSCHANG : 27,4: 53,5:124,1:172,8:217,2:22J,0:21~,5:218,5:S28,8:256: 52,8: 10,0:1897,2-:· .____________ e • - , • e ., • • • • - • •

:: :- : : : : :
• BANSoA • 16,6. 23,0. 96,l.147,4.157,S.178,2~196,8.169,S.~29,8.221,5.S,5. 8,7.1560,~.· .. . . . . . . . . . . . . .
==~=====~==================================================:=====~=~=====~=~===~=============

Le poste pluviométrique de BANSOA au Sud-Ouest
fournit la valeur 1560,3 rn/m. Plus élU Sud à BANGANGTE,
il tombe 1560 m/m. par conséquent, on est en droit de
penser que la pluviométrie sur l'ensemble de la. feuille
doit otre de l'ordre de 1700 m/m. avec une répartition
analogue dans l'annéc.

En ce qui concerne les températures, les seules
va.leurs disponibles sont celles de DSCHANG pour laquelle
la température moyenne annuelle est de 20Ql avec une
moyenne de 25Q2 pour les maxima et 15 QO pour les minima.
Il est probable que sur la feuille? la. température moyen
ne annuelle est plus élevée et doi~ être de l~ordre de '
21Q à 22Q.

1.·.
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Les valeurs des indices climatiques sont les
suivantes :

de l'1artonne

54

Meyer

300-350

Aubert-Hénin

# l m.

.'

e - Hydrographie. L'ensemble de la feuille appartient au
bassin du NOUN. Elle est drainée par cette rivière et ses
affluents dont les deux principaux sont la MIFI-NORD et
la lVjIFI-SUD.

, Le NOLill, qui coule en gros Nord-Sud, décrit une
boucle concave vers l'Ouest avant de pénétrer sur la
feuille de FOm1BOT.

Cette rivière qui n'est en fait qu'un gros
torrent, est coupée par de nombreuses cascade,c ~ certaines

'. ' se produisent sur des parties de gneidt> plus
dure:syd'autres sur des coulées de basalte épanché dans
la vallée.

, La rUFI-NORD provient du Cameroun britannique et
coule en gros Nord-Ouest Sud-Est et se jette dans le NOUN
au Sud de BATI. Elle est grossie par les rivières des
cendant du plateau de BAM:8NDJIN au Nord (coulant Nord-Sud)
et par celles qui proviennent du plateau Bamiléké (coulant
Ouest-Est). Ces dernières sont, de façon générale assez
profondement encaissées. '

La li11FI-SUD , provient de la région du Sud de
BAFOUSSAIYI où 81113 coule Sud-Nord. Elle décrit un vaste
arc de cercle entre le plateau basaltique et le massif
gneissique de BALENG-BAPI. Elle se jette dans le NOUN au
Nord-Est de BALENG. Le cours de cette rivière est coupé
par 'plusieurs chutes sur les gneiss. Elle reçoit différents
petits affluents venant de l'Ouest et du Sud. L'un de ceux
ci descand brutalement du plateau basaltiQue par une
cascade d'une dizaine de metres. (lI1etchié)

Aucune de ces ri'vières nI est naviga.ble de façon
appréciable. Leur traversée était jusqu'à présent a.ssez
malaisée si ce n'est pas des ponts rustiques destinés
aux seuls piétons. Actuellement deux nouveaux ponts rou
tiers permettent de franchir la MIFI-NORD en aval de BAGAN •

.../ ...
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f - ~opulation comprend deux ethnies principales. Les
Bamileké Clui occupent toute la rive Ouest du NOUN, les
Bamoun sur la rive Est. QuelClues MBOROROS, pasteurs
nomades occupent saisonnièremont la vallée du NOUN et
les confluents des MIFI et du NOUN. Au Nord de BAMENDJIN,
ils stationnent de façon plus durable.

La densité d'occupation du terrain est très
variable. D'après R. DIZIAIN (4) les chefferies de
BM1ffiNJO, BA}ffiNDJI~IDA, BALENG présentent des densités
supérieures à 200/Km2. Par contre, celles de BAGA}1, BATI,
BM'IE1mJIN n'ont Clue des densités de l'ordre de 30 - 50/Km2.
Il est un fait qu'une zône de près de15.000 ha. est qu.a:si
vide, s'étendant au Sud de BATI jusqu'à BALENG et englobant ~

la vallée du NOillJ et la zône des confluents •

La population européenne est peu importante sur
l'étendue de la feuille. Un petit nombre de planteurs sont
installés dans la chefferie de BAGA}T. Ils s'adonnent à
la caféiculture et à, l t élevage. Un poste de la SEITA est
fixé à BAFOUNDA.



...... a •

DEUXIEME PARTIE

-=-=-=-=-=-=-=-

LES SOL S

... / .. ·

-=-=-=-=-=-=-=-

CLASSIFICATION

Les sols dG la feuille de BAMENDJINDA appartien
nent aux grandes catégories suivantes :

A - Les Sols Evolués

Les sols ferrallitiques dérivent de roches
métamorphiques ou volcaniques basiques (basaltes de la
série inférieure, ra~ement de la série·récente). Ils
sont de tonalité rouge.

Les sols hydromorphes, dans les zones à mauvais
drainage permanent ou temporaire, dérivent de matériaux
alluviaux ou de cendres. Leur couleur est noire ou grise.

B - Les Sols peu ou pas évolués.

l,es sols jeunes dérivent de matériaux volcaniQues
(cendres ou coulées basaltiques de la série récente). Ce
sont des sols peu évolués et peu épais. On peut leur
adjoindre des sols alluviaux. Leur couleur varie du brun
au noir~

Les sols squelettiques ou semi-sQuelettiQues, sont
constitués par des amas rocheux avec peu ou pas de so11
le plus souvent sur des pentes fortes.

Ces grandes catégories sont à leur tour divisées
en groupes et sous-groupes d'après les caractères généti
ques des profils. Les familles correspondent à une roche
mère déterminée. Les séries comprennent les sols présen-··
tant une roche-mère, une morphologie, des ca.ractéristi
ques physiques et chimiques identiQues. Enfin les phases
tiennent compte des variations de la pente? du degré
d'érosion, de lA présence de roches, concrétions etc.

Une complication dans la classification est
a.pportée par la superposition de plusieurs sols, par
suite du dépôt d~ ce~res sur des sols déjà formés an
térieurement aux éruptions vulcaniennes. Les sols à
profil complexe ont une étendue importante sur la feuille.
Les limites avec les autres sols sont parfois ma.laisées à
établir avec précision.

1
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A - LES SOLS EVOLUES
-=-=-=-=-=-=-=-=-

LES SOLS FERRALLITIQUES

Les sols ferrallitiques sont caractérisés pa.r des
teneurs variables mais constantes d'alumine hydratée libre.
Cette présence d'alumine a été établie pour un certain
nombre de sols dans chaque catégorie. Les sols ferralli
tiques contiennent également des quantités importantes de
produits ferrugineux (oxydes et hydroxydes libres).

Les sols ferrallitiques ont été subdivisés en sols
ferrallitiques typiques et sols ferrallitiques cuira.ssés.

Les premiers sont représentés par 2 groupes : les
sols rouges et dérivent de roches métamorphiques et vol
cani(;1ues et les sols brun-rouge dérivés de basalte.

Les seconds représentés de façon irrégulière sont
essentiellement des sols cuirassés de bas de pente ou de
plateau, et sont de nature plus ferrugineuse qu'alumineuse.

l - Les sols ferrallitiques typiques rouges compren
nent deux familles correspondant aux roches métamorphiques
et au basalte. Les caract~res des profils sont suffisam- .
ment constants pou~ne donner lieu qu'à un petit nombre
de séries.

La famille des gneiss est représentée par une
série de BENDONG aVGC deux types l'un sablo-argileux
l'autre sablo-graveleux.

Série de BENDONG - 1 Type sablo-argileux

a - ;LQ.c_a:I;).s8:tioA, YOJ2.QÉIT.~Qh;L.~., drain8.E..~ et y.~gé_tatj.gE.

Les sols de cette série occupent des collines à
pentes molles dans le Nord et le centre de la feuille à
pentes nettement plus fortes dans le Nord. Le drainage
est normal. La végétation est,d8ns le Nord la savane
arborée parcourue par des troupeaux MBOROROS. Dans le
cGntre et le Sud de la feuille, existent encore différentes
zônes de savane, mais la presque totalité est occupée
par des cultures vivrières.

Dans différents endroits, affleurent des boules
de gneiss ; ailleurs des profils contiennent des concré
tions ; ces zônes ont été représentés sur la ca.rte.

·.. / ...
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b - Morphologie

Il n'exïste aucune coupe naturelle profonde sur
l'étendue de la carte permettant d'observer des profils
entiers au même endroit. Dans l'Est et le centre de la
feuille, seul le sommet du profil, bien conservé, est
observable; à l'Ouest près de BAGAM, l'érosion met à nu
les parties profondes des profils.

Voici ce qu'on observe au Nord-Est de KIENAGlli\
(Chefferie de BAIYŒNDJIN) sous savane arborée :

°à 25 cm. : Brun; argilo-sableux; structure nuciforI!!e
à polyédique.en fragments de 0,3 à 0,8 cm.
cohosion moyenne à faible; porosité ordi
naire et tubulaire.

25 à 100 cm. Rouge; argilo-sableux; structure nuci
forme, fragments de grandeur variable;
cohésion moyenne à faible; porosité tu
bulaire.

Des profils analogues peuvent être observés aux en
virons de BAMENDJIN, surtout au Nord et au Nord-Ouest qeul
ques boules dG rochers affleurent par endroit présentant
de gros feldspaths kaolinitisos.

Près de BAGi\N, l'érosion düe proba.blement à l' a.ffouil
lement de la rivière MIFI,.a. déçapé la partie supérieure·
des profils et il n'appara1t qu'une masse tendre, blanch~tre,

sablo-argileuse, assez friable ou les micas blancs sont
nombreux. Il n'a pos été vu de zônes tachetée. (Dans la
plaine du NOUN, entre NJIT.ü.PON et BANGOUREN un "ilôt" de
roche métamorphique, présente une zône d'altération assez
analogue). .

Des concrétions rondes peuvent être observées en
différents points : sommets de collines, flancs etc. La.
présence de ces concrétions n'obéit à aucune règle précise.
Elles ont été portées sur la carte chaque fois que.. 'cela
était possible.

c - Caractéristiques physiques et chimiques

Granulométrie. La plupart des profils examinés p~é
sentent en surface une teneur en argile de l'ordre de 20%,
~andis qU'en.Drofondeur è

elles varient de 30 à 40%. Les
(meurs. en .LlmOn von't ct 20 à 12% de la surface vers la

profondeur. Le sable grossier est légèrement supérieur
au sable fin (60% environ pour le premier 20 à 28% pour
le second).

... / ...
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Matière organiQue. Les teneurs en carbone orgt=mique
varient entre 2 et 5%, les teneurs en azote entre l et 2%2;
la diminution avec la profondeur est assez graduelle; l'acide
humique n'est dosable Qu'en surface (0,2 à 0,5%2).

Réaction. Le pH de ces sols est normalement acide
(5 a 6).

Complexe absorbant. La capacité d'échange des sols
est de l'ordre de 20 à 25 méqJIOOg. en surface, elle diminue
de moitié en profondeur.

LGS bRS.3S échangea.bles. La chaux est de l 1 ordre de
3 à 9 méq/lOOg. en surface et tombe à moins de l méq. en
profondeur. La magnésie varie de 3 à 6 méq/lOO en surface;
en profondeur l à 3 méq. La potasse est rarement importante
en surface (moins de 0,3 méq), en profondeur, elle n'est
présente Qu'à l'état de tr~1ces. La soude n'est pratiquement
jamAis dosable.

L'acide phosphoriQue assimilable n'est présent qu'en
très faible quantité et seulement en surface.

Réserves minérales. L'Attaque du sol par des
réactifs énergiques (acide nitriqUe bouillant) donne des
teneurs pour les différents bAses de, 1,5 à 3 fois supé
rieures à celles obtenues pour les bAses échangeables.
L'acide phosphorique est de l'ordre de 0,8 à 1,5%2 en sur
face et diminue de moitié en profondeur.

d - utiliSAtion

Les sols de cette série présentent les caractéris
tiques suivantes

- Un horizon humifère peu épflis et fragile a.ssez bitm
structuré ; un horizon rouge profond à structure peu nette.

- Une texture plus SAbleuse en surface qu'en profondeur
où le sol est de type sablo-argileux t

- Les teneurs en carbone organique, azote sont moyennes,
l'acide humiQue faible; la réaction est acide. Le complexe
absorbant est assez bien fourni en chaux et magnésie, peu'
en potasse. Les réserves sont peu importantes.

L'érosion en nDppe agit à peu près partout.

Les sols de cette série sont donc des sols présen
tant un fond de fertilité moyen à faible. Ils peuvent con-
venir FlUX cultures vivrières en pren,8nt des précautions'
contre l'érosion. Il parAit préférable, dans l'état actuel,
de ne pas y planter de caféiers.

... / ...
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2 - Type s2blo-graveleux~

Ce typa Gst localis~ essentiellement autour de la 10-
calité de BAl\TDENG (subdivision de BAFOUSSAM),. dans la boucle
de la MIFI-SlID. Il présente beaucoup de points communs avec
le précédent, tant par son origine que par les propri~tés

de la terre fine. Toutefois, il s'en distingue surtout par,
la présence de cailloux et graviers quartzeux très abondants.
Ceci a pour effet de mettre beaucoup moins d'élémünts nutritifs
à,la disposition des végétaux pour le même volQ~e de terre.

Ces sols peuvent porter des cultures vivrières. L'utili
sation la plus judicieuse pourr8it etre l'arboriculture des-
tinée à fixer le sol ; la caféiculture toutefois ne par8it
pas rocommanàée. .

La famille du bAsalte est assez homogène et ne parait
pas justifier dG subdivision en plusieurs séries. L'ensemble
des sols peut être réuni sous l'appellation unique de
série Bamiléké. Comme pour les sols dérivés de roches
métamorphiques, il n'est guère possible d'observer de
coupes pr"ofondes. Les routes sont rarement très encaissées
et si les affl,3urements rocheux sont assez fréQuents, les
sols qui les accompagnent ne paraissent pas représenter
valablement l!ensemble de la Bêrie. Les concrétions sont
fréQuentes et apparaissent dans des zônes bien localisées.

Série Bamiléké - 3

a - Localisation, topographie, drainAge, végétation.

LB série Bamiléké occu:pe pratiquement tout l'Ouest
de la feuille ; des zô~es dlscontinues peuvent être obser
vées au Nord de BlùVI:i1TDJIN et au Sud de BATI. La série
occupe des plAteaux allongés et étroits, séparés par des
pentes modérées ou fortes où lA roche affleure parfois.
Le draînAge s'y effectue normalement. La végétation naturel
le a totalement disparu. La savane arborée elle-même, ne
subsiste de manière appréciable que dans la région de BAG1\M.
Partout ailleurs, les cultures vivrières, les haies, les
habitations étroitement imbriQuées occupent la totalité
dù sol.

b - Morphologie

Phase normale (ni rochers, ni concrétions). Les sols
sont profonds (plus de la mètres), meubles et perméables. '
Près de BAMESSO, en particulier, d'un puits en cours de
creusement, de la terre rouge était extraite à huit mètres
de profondeur. Il n'est pas possible d'observer le passage
entre cette terre rouge et la. roche-mère.

... / ...
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" La partie sUtlérieure du profil se présente de la ma-
nière suivante : (observée entre Bj~îENDJINDA et MBOUDA, à
BAGAM, à BAHESSO etc).

o à 30 cm. : Brun-rouge; limoneux; assez bien structuré,
grumeleux Èl. nuciforme; cohésion faible;
porosité ordinaire et tubulaire.

Rouge foncé; argileux ou argilo-limoneux;
structure naturelle peu nette; se defait en
fragments nuciformes à polyédriques de
0,3 à 0,4 cm.; cohésion moyenne; porosité

tubulaire; quelques racines profondes.

~hase à concrétions. Les sols où il est possible d'obser
ver des concrétions paraissent beaucoup moins épais et
correspondre à certains endroits ou la roche-mère est plus
proche de la surface. Les concrétions sont assez 8bondantes
au Sud de B.fU\ŒNY11.N ainsi que près de BAGAM et de B..:llYIENDJIN
ou les affleurements de basalte sont fréquents. Voici un
profil type observé entre BA]YIENYAN et la rivière MEJlABA.

° à 10 cm. : Brun-foncé; iimoneux; bien structuré, gru
meleux, agrégats de 0,1 à 0,2 cm. cohésion
faible; porosité ferte; quelques concrétions.

10 à 60 cm. Rouge; argilo-limoneux; nuciforme à po~yé

drique 0,5 à l cm.; cohésion moyenne; quel
ques fentes vertic81es; concrétions nom
breuses.

6'0 à 120 cm. : Jaunâtre avec zônes blanches; limoneux,
et au-dessous basalte pourri; pas de concrétions.

Près de BlI1ŒNDJIN, l' horizon 30 - 70 cm. est très ri
che en concrétions. Entre MBOUDA et BAGj~1, les concrétions
sont tr~s abondantes immédiatement au-dessus du basalte.
Il semble que, là, le concrétionnement succède presque
immédiatement à la décomposition de la roche. Ceci est
d'ailleurs visible en différents autres ,endroits."

. -
c - Caractéristiques physiques et chimiques

Granulométrie. L'horizon de surface est sablo-limoneux
l'horizon rouge sous-jacent est beaucoup plus argileux
(les teneurs atteignent et dépassent 50%). G. BACHELIER
(2) a déjà signalé certaines difficultés présentées p8r
l'analyse mécanique de ces sols où les teneurs en argile
et limon augmentaient avec le temps d'agita.tion, en
particulier pour les horizon de surface.

... / ...
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1\1atière organiaue. On peut observer jusqu'à 5% de car
bone organique, dans la partie Ouest de la feuille, 8%
dans la partie Nord. Les teneurs en azote varùmt de l à
3%Q. L'acide humique est de l à 2%Q •

.
La réaction est acide mais le pH assez proche de 6,0.

une
Le complexe absorbant présente /capacité dl échange sou

vent élevée en surface 25 à 30 méq/100g.

Les bases échangeables ne sont intéressantes qu'en sur
face où la somme des milliéQuivalents est compris entre 8
et 15 tandis qu'en profondeur le total est voisin de 4. La
chaux depasse 6 méQ. en surface, tandis Qu'en profondeur,
elle est comprise entre 0,9 et 1,5méq.La potasse est de
0,3 mé Q. en surface , moitié moindre cm profondeur.

L'acide phosphorique assimilable n'est pas dosAble.

Les réserv,;s ne sont pa s très importantes en ce qui
concerne la èhaux et la po"tasse (1,5 à 2 fois l,.;)s teneurs
en éléments échangeables). Les réserves en ma.gnésie, par
contre sont importantes. L'acide phosphorique tota.l est
compris entre l et 2%Q.

d - Utilisation. Les sols de 'la série Bamiléké sont
occiupés par une population extrêmement dense (100 à 200 au
Krn2), qui en tire année après année sa subsistance. Ils
sont caractérisés par :

-une texture et une structure très bonnes en surface;
une richesse chimique moyenne en ce Qui concerne les bases,
des réserves convenables en acide phosphorique.

Les pratiQues agricoles locales (jachères, occupation
par le petit bétail écobuage) paraissent lui maintenir un
potentiel agricole suffisant. Toutefois, les billons dis
posés suiv~mt les lignes de pentes, ne sont pas faits pour
freiner l'·érosion. Dans toute la zone de ces sols, un effort
suivi pour restreindre celle-ci doit être fait.

La caféiculture prend une certaine extension, surtout
dans les zônes colluviales de bas de pente, les plus riches.
Ailleurs, elles ne peuvent se mHintenir qu'à l' 2.:hdë-"" d' en
grAis minéraux.

• •• / • a _
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2 - Les sols ferrallitiques brun-rouge dérivent de ro
ches basaltiques qui se présentent sous forme de coulées ou
de cendres dont l'Âge, si l'on en juge par les a.ppa.reils qui
les ont émis est plus récent que les basaltes ayant donné
naissance à la série Bamiléké, mais nettement plus anciens
que la moyenne de ceux de la série supérieure. Les sols de
ce groupe ont divisés en deux séries.

La. Série de BAl\1ENDJIN - 4 .a pour roche-mère des cendres
qui se présentent en plaquettes légèrement durcies, bien
.visiblGS dans certaines coupes des environs de Bl~reNDJIN

et de BATI. Ces cendres sont riches en matéria.ux quartzeux
provenant du ramonage du socle à travers les cheminées

. d ~émission.

a - LocalisAtion, topographie, drAinage, végétation.
Ces sols constituent une auréole discontinue AutOur de
Bl~ENDJIN et BATI et ont été partiellement recouverts par
une émission de cendres plus récente. Ils occupent une

. zône relativement phme et des pentes à l'Ouest de BAMBNDtTIN.
Le dra.înage s'effectue normalement. La végétation est la
savane arborée, ou bien des cultures vivrières, des caféiers•.

b - Morpholoîie : coupe observée dans le lotissement
de Bl~ENDJIN sur e petit plAtuau dominant le NOUN.

o à 25 cm. : Brun-gris foncé; limono-argilo-sableux; bien
structuré, grumeleux, agrégats de 0,1 à 0,5 cm.;
cohésion faible; porosité ordinaire et tubu
laire.

50 à 60 cm.

60 à 80 cm.

80 cm.

niveau durci, c(mdres cimentés, quartz nombreux

Brun; argileux,

durci, sableux, cendres en plaquettes.

c - Caractéristiques Physigues et Chimiques.

La granulométrie est caractérisée par des teneurs en
argiles assez fortes avec 3~~ en surfa~~ et 30% de limon.
Les sables sont très abondants en profondeur.

Matière organique. Les ten;urs en matière organique et
·azote sont fortes en surface (11% et 3,7% respectivement);
elles diminuent graduellement avec la profondeur tout en
demeurant notables à 50 cm.

Réaction. Le pH est moyennement açide en surfa.ce et.
tend vers le. ne"utra lité. en profondeur ~ 6,6) •

... / ...
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Complexe a.bsorbant. La. capacité dt écha.nge est élevée
en surface, ainsi que les bases échangeables.

Teneurs en méq/100g.
CaO J\1g0 K20 Na2~

surface 13,3 6,6 1,2 0
30 cm 4,0 2,6 0,2 0

50 cm 1,4 0,8 0

L'a.cide phosphorique assimilable est dosable en surface
seulement (70 p.p.rn environ). .

Les réserves en cha.ux ne sont pas très importantes
(chaux totale 1,5 fois la cha.ux échangeable), mais les ré
serves en magnésie sont fortes ainsi que celles en potasse~

Les teneurs en acide phosphorique total sont assez fortes
2 à 3,5%2.

d - Possibilités d'utilisation

La série de BllJ\f.8NDJIN présente un sol moyennement pro
fond, intéressent par ses teneQ~s en matière organique et
éléments fertilisants.

Ce sol convient aux cultures vivrières et aux caféiers
après sous-sola.ge pour permettre une bonne pénétration du
pivot au-dessous de 50 cm.

Série de GALIM - 5 (Roche-mère basalte)

a - Localisation, végétation, drainage. Cette serle est
typiquer.Jent représentée autour du petit mont de GALIM. Elle
dérive d'une nappe de type hawaïen qui s'est étalée autour
du piton. La surface est quasi-plane ou tout au moins ne
présente que des pentes assez faibles. Une partie des sols
sont déjà plantés en caféiers (S.I.A.C.) l'autre est occupée
par la savane à Lophirq. et est parcourue par les boeufs.
Les sols sont proronds .et bien drainés.

b - Morphologie. Les sols de cette serle ont déjà fa.it
l'objet d'une étude de G. BACHELIER (2). Rappelons la des
cription qu'il donne de ces sols pour la. pa.rtie située au
Sud de la route BAGAM-BiJ'.'ŒNDJIN.

\
ft • • / •• ~



o à 35 cm.

35 à 50 cm.

50 à 120 cm.
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Brun-rouge très foncé ,. très humifère, quelques
petites concrétions d'aspect grèseux, quelques
débris volcaniques.

Brun-rouge foncé.

Rouge sombre.

1

Au Nord de cette route, dans la plantation de la
S.I.A.C., nous a.vons pu noter: .

o à 35 cm. : Brun-gris foncé; limoneux, bien structuré
grumeleux à nuciforme; cohésion faible;
porosité forte •.

35 à 150 cm. : ,Brun à Brun-rouge foncé; argileux; faible
ment structuré, nuciforme à polyédrique; .
cohésion moyenne; porosité tubulaire quel
ques grains de quartz ont été observés.

c - Caractéristiques physiques et chimiques.

La granulométrie est peu aisée à établir puisque, comme
on l'a vu précédemment, elle varie avec le temps d'agitation

. des échantillons.

En surface on a de 7 à 20% d'argile et 14 à 25% de
limon; tandis qu'en ptofondeur, la teneur en ,argile peut
atteindre 60%.

La ré::wtion est peu acide (pH voisin de 6,0)

L'horizon supérieur sont bien fournis en matière·
organique •. ( teneurs élevés en carbone : 13,.8% et azote
6,4%2). L'horizon de surface contient des teneurs appré
ciables en acide humique.

Le complexe absorbnnt contient en surface de fortes
teneurs en chaux magnésie et potasse échangeable. La capa
cité d'échange est lflevée et le degré de saturation rela
tivement faible.

Les réserves sont élevées en magnésie, moyennes en
chaux et potasse. .

L'acide phosphorique assimilable est de lSO p~p.m. en
surface. Les réserv~ en acide phosphorique sont import~ntes..

.../ ....
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d - Possibilités d'utilisation

Les sols de la série de Gil.LIM occupent des zônes rela
tivement planes ; leur profondeur dépasse 1,5 m. Ils pré
sentent de bonnes teneurs en matière·organique, en élément
fertilisants, des reserves intéressantes en acide phosphorique
et potasse, un pH peu acide~

Ce sont·des fiols qu'on peut considérer comme intéressant
pour la caféiculture, ainsi que pour les cultures vivrières.

Les sols ferrallitigues cuirassés n'ont sur la feuille
étudiee qu'une êtendue llmitée. On ne les observe que dans
la partie Ouest et sont en relations avec une roche-mère
basaltique.

On peut observer deux grands types de cuirasses : la
cuirasse de plateau et la cuirasse de bas de pente ou
thalw"3'g~ .

y

a - La cuirasse de plateau s'observe en différents points
près de la plantation de la C.E.C., de BAMENDJINJ)A et surtout
de BAFOUNDA. Elle n'est jFlmais très étendue et constitue une
petite corniche observH.1üe sur plusieurs centaines de mètres
dominFlnt la MIFI-SUD et son affluent la Tsouménié.Cette cuiras
se d'aspect vacuole ire présente ]a composition sUivante (at-
taque aux trois a.cides).. '

Residu 81°2 A1203 Fe203 Ti02 H20

% 8,0 18,2 25,9 29,8 3,7 15,2

Le manque de coupe naturelle ne permet pas de déterminer
sa plFlce exacte dans un profil.

b - Cuirasse da Tha.lweg~ un profil dégFi.gé \pour extraire
des matériaux d'empierrement près du pont de la METCHIE est
le suivant :

Noir; grumeleux (apport volcanique récent)

Jaune, assez dur; quelques concretions
sur les 20 premiers centimètres, cuiras-
se vacuolF.lire fortement anastomosée, bF.lndes
dures séparant un peu de sol rouge.
J'a.une, d'aspect identique mais beaucoup
plus tendre.

la cm.

à 100 cm.
° à

la

100 à 200 cm.

LF.l cuirasse présente IR composition suivante

Residu 8i02 A1203 Fe203 Ti02 RO2 .

% 3,0 21,.1 23,4 34,4 3,8 14,7

... / ...
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Ces résultats sont assez VOlSlns de ceux trouvés
par G. WEEKSTEEN (11) qui a prospecté les plateaux Bamiléké
à la recherche de bav~ite. Tl s'agit très probablement
pour les échantillons récoltes d'un mélange de Kaolinite,
goethite avec un peu de gibbsite dans les proportions
approximatives suivantes:

Goethite
Kaolinite'
Gibbsite

37 à 32%
45 à 38%
14 à 18%

II - LES SOLS HYDROMORPHES
-=-=-~-=-=-=-=-=-=-=-=-

Les sols hydromorphes appartiennent au groupe des sols
à accumulation de matiere organique, lui même divisé en
deux sous-groupes différenciés sur l'importance et l'as
pect de cette matière organique. Les sols de marais pré
sentent une très forte accumulation dé "d·4brié:·:"8gé..tai:.b:X;~~hien
reconnaissables et plus ou moins transformés' reposant .
sur un horizon de nature variable (sable ou argile) gris
ou gris tacheté d'ocre. Les sols marécageux présentent
un horizon organique nettement moins épais mais évolué
(plus de débris végétaux reconnaissable$J?un ou plusieurs
horizons gris et tachetés. On peut leur adjoindre des
sols. d'origine complexe résultant de la superposition
d'un matériaux cendreux sur un substrat antérieur et durci
en profondeur.

Enfin un dernier sous-groupe comprend des sols où
l'hydromorphie est encore peu importante; les taches et
marbrures existent en profondeur mais sont faiblement
individualisés.

1.- Les sols de marais (8) en raison de leur orgine hetéro~;~:k

gène et leur grande dispersion n'ont pas été' différenciés
en séries.

.. .. / ....
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a - ~ocalisation~ végétation, drainage.

Les sols de marais sont localisés dans des fonds de
vallée où le drainage est en permanence défectueux. Ce
mauvais drainage est provoqué le plus ~ouvent pqr un
accident géographique : étranglement d une vallee; obs-
truction provoquée par une coulée volcanique etc. Ces
sols supportent une végétation particulière adaptée aux
conditionG spéciales de drainage: forêt inondée ou
raphiale. L '1 existence de cette végétation est par elle
même un frein à l'écoulement des eaux.

L'étendue de ces sols est liQitée à quelques zônes
près de BATI Gt le long de cert~3ins cours d·1 eaux du pla
teau Bamiléké ;, ils n'occupent qu 1une -faible superficie.

b - Morphologie.

Les profils de ces sols sont relativement simples.
Celui observé sous la forêt inondée proche de BATI peut
être pris comme type.

o à 200 cm. : Noir; gorgé d'eau; bouillie organo
minérale avec nombreux fragments de
racines plus ou moins décomposées.

au-dessous de Argile gris foncé fluente.
20\l cm. :

Dans 1me raphi81e, à l'Ouest de la route BAFOUSSAIIf
à BAFOUDA on note des profils analogues.

c - Caractéristiques physiques et chimiques.

La granulométrie est difficile à établir avoc precl
sion en raison des très 'fortes teneurs en matière organi
que. La fraction sable est la plus abondante mais l'héré
géneité dans 18 profil est grande.

LB réaction est acide surtout en surface (pH 5,4);
alle l'est moins en profondeur (pH 6,05).

Les teneurs en matière organique sont très fortes
(plus de 5(%) ainsi qu'en azote (25%2).

, Le complexe absorbant présente une capacité d'échan
ge très élevée en r8ison des fortes teneurs en matière
organique. Les teneurs échangeables sont fortes.

Les réserves sont très élevées en chaux et magnésie
en raison de li:': proximité des zônes volcaniques •

.../ ...
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d - Possibilit~s d'utilisatipn

Les sols de marais, peu ~tendus, sont à conserver
dans leur état actuel, en raison de la v~gétation qu'ils
supportent (raphiale ou forêt). Il ne semble pas qu'il
soit utile d'en effectuer le drainage et la r~cupéra.tion

en vue d'usage'agricole. Ces sols sont d'ailleurs :trop
riches en azote et il-fBudrait attendre une min~ralisa

tion spontan~e de la matière organique avant d'y espérer
une culture rentable.

2.- Les sols mar~cageux

Série de la. l\lIFI-NORD (9) (Roche-mère : Allu-
, vion~ de la'MIFI)

a - Localisation, v~g~tation, draînage.

Les sols de cette série occupent l'extrêmit~ Ouest
de la plaine situ~e au Sud de BATI. L'inondation y es't
saisonnière mais pendant plusieurs mois.", l'exondation
est complète. La vég~tation est uniquement constituée de
de grandes gramin~es.

b - Morphologie. Profil observé à l'extrêmit~ Ouest
de la pla ine de la l\IIFI, au Sud de BATI :

o à 25 cm. : Noir à Brun gris fonc~; matière orga
nique bien décomposée texture assez
sableuse;, structure difficile à pré
ciser.

25
,

35 · Gris; sablo-argileux; humide.a cm. ·
35

,
120 · Brun-clair; argilo sableux; plastique~a cm. ·

120 et au- Gris foncé; argilo-sableux; plastique.dessous

c - Caract~ristique physique et' chimiques

Granulométrie. Les horizons de surface sont sableux
(30 à 40% de sables fins et grossiers), près de 20% de
limon, les teneurs en argile sont assez faibles. En pro-
fondeur, l'argile atteint près de 50%~ .

Ln r~action est acide avec un pH de 5,2 à 5,8.
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La matière organique, sans être aussi élevéè que dans
les sols de marais,à-tteïnt encore 20% avec 10%2 d'azote.
L'humus est élevé•.

Le complexe absorbant présente les caractéristiques
suivantes : la capacité d r éch;:mge est très élevée IBn sur
face 58 méq/lOO&. Elle diminue régulièrement avec la pro
fondeur (20méq/lOOg. à 1,2 m).

La chaux échangeable est assez forte en surface, .
(8,4 méq/lOOg.) mais décroit sensiblement avec la profon
deur (là 4 méq) la magnésie est moyenne 4 méq., la. potasse
est faible dans .tout le profil ....; quelques traces de soude en
surfa.ce, rien en profondeur.

L'acide phosphorique assimilable.est inéxistant.

Les réserves en éléments fertilisants sont élevées en
particulier en ce qui concerne la potasse, la magnésie ;
en ce qui concerne l'acide phosphorique, les teneurs sont
bonnes et devraient pouvoir être assez facilement assimila
ble, en raison des fortes quantités d'acide humique et de
chaux.

d - Poss{bilités diutilisation

Les sols de cette série sont plats, périodiquement
inondés. Ils présentent de bonnes teneurs en matière orga
nique. Les éléments échangeables sont moyens ; on peut y
envisager une utilisation possible en paturages intensifs
et en rivières. Ceci pose au préalable la question aména
gement cours du NOUN et de ses affluents.

. .. .

3.- Les sols h~dromorphe~.d~cis en profondeur

Série de BARIE (10) t :t'oche-mère~ cendre et alluvi.bns

a - Localisation, .vé~étation, draînage.

Cette série est localisée au confluent de la MIFI-NORD
et du NOUN. Elle occupe une étendue plane de 900 ha. L'inon
dation est annuelle. L'exondation dure de JANVIER à AVRIL.
La végétat~on est essentiellement graminéenne.

~ .. / ...
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b - Morphologie

Profil observé près du confluent MIFI-NORP et NOtnI.

o à 30 cm. : Noir; limono-sableux; racines fines
abondantes; assez bien structuré, grume
leux fins; cohésion moyenne, uniquement
dûe aux racines; porosité forte, ordi
naire et tubulaire.

30 à 50 cm.,: Jaunâ.tre,. taches brun foncé; ; sableux
grossier durci en un véritable alios;
cohésion forte; porosité très fa~ble.

50 à 100 cm. Brun; argilo-sableux; grossièrement
grumeleux, fragments de 0,3 à 0,8 cm.;
cohésion faible ; porosité ordinaire •.

c - Caractéris':~iQue8 physiQues et chimiques
,

Granulométrie. L'horizon de surface est nettement plus
argileux Que celui de la. série NIFI-NORD. L'alios comprend
surtout du sable grossier avec un peu de limon. Au-dessous
de Italio~ argile et limon dépassent ch~cun 30%2.

La réaction est acide : pH 4,5 en surface; 5,5 en
profondeur.

La matière organique est élevée (8 à 10%) dans la
partie supérieure du sol, avec des teneurs en a.zote pro
ches de 5%Q. L'acide humique est notable.

Le complexe absorbant est caractérisé par des ca.pacités
d' échange"- élevées (40 méQ/IOOg.) •• Les teneurs en ba.ses
écha.ngeables sont encore fortes et voisines de celles
obtenues pour la série précédente.

L'acide phosphorique assimilable est de 56 ppp.m.
en surface.

Les réserves sont fortes en chaux magnésie et potasse
ainsi Qu'en acide phosphoriQue.

d - Possibilités d'utilisation

Les sols de cette série sont pla.ts, assez étendus.
Ils ont l'inconvenient de présenter un alios à 30 - 50 cm.

Toutefois ils offrent de bonne teneurs en matière
organique, azote, en éléments échangeables et réserves~;
on peut concevoir leur utilisation possible en rizières
et paturages... Un sous-solage sera nécessaire pour défon
cer l'alios. Ici encore, i? l'aménagement du cours du
NOUN est nécess~ireo .

... / ...
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sQnt,présent que
pas distingué de

a - Localisation, végétation, drainage.

Ces sols occupent quelques fonds de vallée périodi
quement mal draîné@::, en partièulier dans la partie ,/
Nord-Ouest de la feuille. Normalement ils peuvent être
occupés. par des raphiales ; drainés, ces sols peuvent
porter des caféiers~

o à 15 cm.

-15 à 40 cm.

40 à 100 cm.

Brun gris; limono-sableux; structure
grumeleuse; cohésion faible; porosité
ordinaire et tubulaire.

Gris foncé; argileux; prismatique;
cohésion forte; porosité par trous de
racines.

Beige, marbré d'ocre; argileux plasti
que; humide.

c- Caractéristiques physiques et chimiques

La granulométrie est caractérisée par des teneurs en
sables importantes en surface; par contre en profondeur,
les teneurs en argile sont beaucoup plus fortes (plus de
50%) avec encore 20% de limon.

La réaction est très acide en surface (pH 4,5)
l'acidité diminue avec la profondeur (6,3) pour augmenter
de nouveau au niveau de la nappe phréatique (5,1).,

Les teneurs en matière organique sont fortes en
surface (15%) ainsi qu'en azote. L'acide humique est
également élevé 7,8%2.

Le complexe absorbant présente une capacité d'échan
ge de l'ordre de. méq/lOOg. Les·teneurs en bases échan
geables sont assez peu importantes.

Les réserves en chaux sont bonnes· mais faibles en
potasse .. Les réserves en acide phosphor1i;.iJ:ue sont fortes en
surface seulement.

d - Possi~i1ités d'tit11isation

. Sol très lourd à fa~b1e prqfQndeur, ricl;te. en ma.tière
organlque réserves moderées en. elements fert~llsants.
Un draînage soigné doit y être assuré avant d'entrepr~ndre
des" cul tures F.lr·borées, sans quoi l r on risque l' asphyxle.
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B - LES SOLS PEU OU PAS EVO]ilES
-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-,

III - LES SOLS JEUNES

l~- Sols bruns

Les sols bruns sont présents sur la. ca.rte dans ,le
coin Nord-Est à proximité de B~1ENDJIN et de BATI.Ils
dérivent de roches basaltiques (coulées et cendres). Leur
épaisseur et texture sont variables mais il présentent la.'
caractéristique. commune d'être riches en ma.tière organi
que et éléments fertilisants échangeables et en réserves.

Série de BATI (12) - Roche-mère : cendres

a.. - Localisation, végéta.tion, drainage.

Les sols de la série de BATI sont loca.lisés autour de
cette localité; et a.u Nord-Ouest de c8118":c1. Ils .dérivent
de cendres provenant très probablement d'un volcan situé
au bord du NOUN ~ Ils sont occupés par des cultures vi
vrières e1:(, périodiquement servent de patura.ge aux trou
peaux l.\mOROROS (savane à Lophira.). Le drainage est cer
tainement bon et peut être excessif en sa.ison sèche à la
fois en r~ison4e. le faible épaisseur du sol et de la na
ture très perméable de la roche-mère.

b -'r.1orphologie. Voic"i quelques profils caractéris
tiques notés pr~s de BATI.

Petite carrière au Nord de la. Chefferie 'en direction
de BM1ENDJIN.

..

o à 50 cm.

20 à 50 cm.

à 50 cm.

Brun-gris foncé; sablo-limoneux; gru
meleux fin;très poreux,;peu cohérent;

Ja.une-brun,;sablo limoneux, nombreux
fragments de cendres en voie d'a.ltération~

Cendres grossière fra1ches.

. .. / ...
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Même série, mais sol plus profond,-à 200 m. au Sud de
BATI sous jachère herbacée.

o à 25 cm. : BrUn gris foncé; limono-sa.bleux; bien
structuré; grumeleux fin; fa.ible cohésion;
for~e porosité.

25 à 100 cm.

à 100 cm.

Brun; limono-argileux; structure fondue,
nuciforme à polyédrique, 0,2 à l cm.;
cohésion moyenne; porosité ordina.ire et
tubulaire; les ra.cines descendent nom
breuses jusqu'à 35 cm.

Cendre brun-rouge, 'un peu de limon, taches
rouille.

c - Propriétés physiques et chimiques.

Granulométrie. La fraction argile est très peu repré
sentée ~ 4 à 5%. Le limon est voisin de 20 - 30%. Les sa
bles totalisent près de 70% avec une légère prédo~inance
des sables fins sur les sables grossiers.

La matière organique est très abondante (jusqu'à 10%
dans les vingt.premierscentimètreij 3% à 50 cm.). Les teneurs
en azote sont également très fortes (4%2 en surface 1,5%Q
en profondeur). L'acide humique est deI ,8% en surfà.ce.

La réaction est acide en ,surface (le pH voisin de 6,0)
faiblement acide en profondeur (6,3 et plus).

. .

Le complexe absorbant est caractérisé par des capacités
d'éch.ange assez élevées. en raison des fortes teneurs en
matière organique. Les bases échangeables sont assez
élevées dans le profil, avec naturellement des valeurs plus
f"brt€s- dans l'horizon de surface.

Méq/lOOg.
CaO MgO K20 Na20

surface 9,6 3,1 1,0
à 50 cm. 5,5 2·,6 1,4

L'acide phosphorique assimilable est dosable en surface
seulement (40 ppmenviron).

Les réserves sont fortes en chaux et acide phosphorique.

Les sables renferment de nombreux fragments de cendres
peu altérés~

..... / .. ' ... '
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...
d - Possibilités d'utilisation

Ces sols présentent une richesse chimiQue immédi~te;

les réserves sont importantes. Mais texture un peu légère
et surtout, en beaucoup d'endroits la profondeur est a.ssez
faible, d'où risQues de dèperissemcnt en saison sèche,
pour les plantes à enracienement profond.

Ces sols peuvent être utilisés à cultures vivrières
de préférence aux cultures arbustives.

Série de KIENAGHA (13).- Roche-mère:basalte.

a - Locàlisation, végétation, draînage.

Cette série est localisée au) Nord-Est de.BAMENDJIN
et voisine les volcans récents situés aux environs de ce
village. Elle est en général, peu cultivée et laissée en
savane arborée ou arbustive, parcourue par les boeufs.
Les sols y sont assez profonds et le draina.ge est bOh.

b - Morphologie~- Voici quelques profils notés~

Entre les 2'volcans de KIENAGHA, pente très fa.ible,
graminées très élevées, quelQues arbres.

° à 28 cm. : Brun-gris foncé; limono-argileux; bien
structuré bTumeleux grossiers, fragments
0,2 à 0,5 cm.; cohésion moyenne; porosité
ordinaire et tubulaire forte; nombreuses
racines.

Transition avec horizon suivant.

Brun; argileux; structure fondue, donnant
fragments nuciformes à polyédriques de
0,5 à l cmo; cohésion moyenne; porosité
ordL:aire.

La roche-mère n'est pas atteinte dans ce profil.

28 à 30 cm.

30 à 120 cm.

Elle est accessible dans de profils moins épais
situés à proximité ~ il s 'agit d'un basa.lte se présentant
en boules bulleuses.

... / ~ ..
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.~~~
c - Caractéristigu~s physiques et~.

Granulométrie,~ En surface (30 premiers centimètres).
'les teneurs en argile sont de 20 à 30%, le limon est voi
sin de 3~. Les sables sont proches de 50%. En profondeur
(1Docm.) l'argile est de l'ordre de 60% avec encore 25% de
limon. '

Matière organique. Le carbone organique est élevé
12% en surface) et diminue graduellement a~ec ~, profon
deur 5% à 30 cm. 1,5% à 100 CID. Les teneurs en azote sont
également très fortes : 7%Q en surfa.ce, 3,1%2 à 30 cm.
0,9%Q à lm. L'acide humique atteint 2%Q en surface.

Réaction. Le pH est acide dans tout le pr~fil 5,1 à
5,9.

Le complexe absorbant est caractérisé par une capa.
cité d'échange élevée en surface diminuant régulièrement
avec la profondeur (50 méq. en surface 19 méq. àl 'm.).
Les bases échangeables 'sont importantes en surface et
diminuent brutalement a.vec la. profondeur.

méq/lOOg.
CaO MgO K20 Na20

surface 17,2 Il,4 0,4 0
,

30 3,0 1,,3 0,4 0a cm.
,

100 cm. 1,3 1,1 0,1 0a

L'acide phosphorique assimilab'le est très fort en
surface (220 ppm., indosable en profondeur).

Les réserves sont fortes partout en chaux, potasse
et ma.gnésie.

L'acide phosphorique est de 5%Q en surface 2%2 en
profondeur.

d - Possibilités d'utilisation

Cette série présente des qualités certa.ines par ses
teneurs en éléments fertilisants,matièreorganique, sa.
profondeur et ses pentes peu a.ccusées. Elle convient

~ aux cultures arborées de préférence aux cultures vivrières.

~ .. /"...
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2.- Sols noirs.
1

Les sols noirs sont surtout importants dans la partie
Est de la feuille. Ils dérivent de cendres emises par des
volcans situés près de FOUl\ŒOT et déposés par le vent, par
le volcan de BALENG et celui de KOSUPE.Ils sont divisés
en deux séries :. BALENG-BAS et BALAFIE.

Série de BALENG-BAS (14)

a - Localisation, topographie, végétation, draînage.

Les sols de cette série sont :.:?observés'J. dans le coin
Sud-Est de la feuille et· correspondent, .de façon générale
à la partie basse de thalweg~;ils ont dû être déposés sur
l'ensemble du relief et rassemblés en bas de pente par les.
eaux. La végétation naturelle est peu fréquente. ,Il s'agit.
presque partout de cultures ou de jachères. Le drainage est
bon en raison de la nature du sol et de la. roche-mère, mais
la position topographique fait que l'humidité est meilleure
dans le fonds que sur les pentes.

b -Morphologie.- Profils observés dans les vallées
en contre-bas de la chefferie de BALENG.

bien
o à 20 cm. Brun gris foncé; snblo-limoneux;jstructUré

nuciforme à polyèdrique; cohésion faible.
poreux.

20 à 85 cm. : Brun-gris; sableux, avec peu dtargile,
très poreux.

Au pied du volcan 1591

o àO ·20 êrn..-~Brun gris foncé, presque noir; sablo-limoneux,
structure moyennement développée, petits
polyèdres; cohésion moyenne.

20 à 100 cm.:Brun très foncé, à brun foncé; sa.blo-limoneux;
quelques cendre, grumeleux à particulaire.

à 100 cm.:Cendres.

• • • j, • ••
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c - Caract8ristiques physiques et chimiques.

Granulométrie. Les sols sont légers ; la fraction
sable (sable fin très voisin du sable grossier) est la
plus abondante, le limon est variable 5 à 20%, l'argile

'est faible surtout en surface. 2 à 10 %.
Réaction. Ces sols ne présentent qu'une acidité assez

faible en surface (pH 6,1 à 6,3). Le pH a.ugmente a.vec la
profondeur. A proximité des cendre·s ,. la réaction est très
proche de la me~tralite (6,7 à 7,0).

Matière organique. Les teneurs en matière organique
totale sont de l'ordre de 6 %en surface; près de la
roche-mère, on trouve encore· l ~. Les teneurs en azote
sont comprises entre 3 et 4 %Q. L'acide humique est compris\
entre l et 2 %Q. Le rapport C/N est compris entre 12 et 15~

,Complexe absorbant. La capacité d'échange varie .
beaucoup d'un échantillon à ~..ra. 'a.utre : 21 à 40 méq/100g.
en raison des différentes des teneurs en argile et ma
tière organique.

Les teneurs en bases échangeables sont toujours
fortes en particulier en ce qui concerne la cha.ux 13 à 20
méq/100g. La magnésie n'est pas très élevée 2 à 7 méq/100g.
La potBsse varie de 0,4 à l méq~ La soude n'est pas dosable~

En profondeur, les valeurs obtenues diminuent très
rapidement d'environ de moitié.

L'acide phosphorique assimila.ble est parfois impor
tante en surface mais les valeurs obtenues varient
beaucoup.

Rés~rves. Les réserves sont toujours fortes dans ces
sols.

La chaux totale est en moyenne trois fois supérieure
à la chaux échangeable. La magnesle est toujours très
forte, en ra.ison de la nature de la roche-mère~ La. soude
cBt:·!gîl~l1}~nt/,qrt9 •j ~1s~~.Jlée~r~~B'l ~n. potasse sen~ ~tre
a.USS1' lmportantes que pour la ma~esle sont apprecla.bles
(2 à 5 méq/100g.) •

L'acide phosphorique total est compris entre 3 et 7 %2,;

... / ...
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d - Possibilités d'utilisation.

Ces sols sont caractérisés par les pentes très varia.ble~,

une épa.isseur fa.ible, une granulométrie le plus souvent
s8bleuse, une porosité élevée. Ils présentent de bonnes
teneurs en matière organique r azote, humus.

. sont
Les éléments échangeable/importants surtout la. chaux.

Les réserves sont élevées.

Ils peuvent supporter des cultures va.riées.

La série s'étend à l'Ouest du volcan Heupan qui a
donné n2issance à des cendres assez grossières.

La topographi~ est typique des z6nes de sols sur socle
ou sur basalte, que l'on retrouve souvent en profondeur,
quelques affleuroments de socle existent à l'Est.

Le drainage est partout bon par suite de la forte
perméabilité des couches de cendres profondes; sans doute est
il excessif. .
. Toute la série ost intensement cultivée (cultures

v~v:r~.~~;~s,.~a~é~ers~ ~~~e~?~~.. d~ vol~an, ,:dc.cùpé.:~a·r~a:;~e
tr1.ant::fr~-on..& d-'te·r-'1t~s -(serv1.è~:::(léB'.mjtiXJru.,~,'~Clmràts).

Le profil est différent de celui de la ser1.e de
BALENG-BAS car les sols Îormés sur los cendres issues du
Neupan, ont été recouvertes par une couche de cendres fines,
qui provient sans doute d'un volcDn de FOŒ1BOT.

a à 30 cm. : Brun gris foncé; sableux à sablo-limoneux;
finement grumeloux; cohésion faible; très
meuble.

30 à 50 cm. : Brun rouge; argilo-sableux; structure
nuciforme; cohésion moyonne; quelques
lapillis visibles.

à 50 cm. : Couches de cendres non évolués.

Dans ce profil on retrouve le sol rouge dérivé de
basalte à 1,80 m.

• 00/ •••



31

c - Propriétés physi.CL1iQ.S--2.t chimiques

Granulométrie. L'horizon supérieur est généralement
sableux, quelquofois sablo-limoneux: à noter la forte
proportion de sables fins (environ 45%) ct l'absence de
graviers. L'horizon inférieur est généralement argilo-sableux
avoc des proportions variables de graviers : argile et gra
viers variant en sens inverse quand on se rapproche des
cendres non altérées.

La réaction est faibleBont acide (pH 6,2 à 6,4) et a
tendance à augmenter en profondeur où tllo peut atteindre
la neutralité.

Matière organique. La richesse en matière organique est
la principale caractéristique de ces sols : ceux-ci no dif
férent pas des sols de la série do BALENG-BAS.

Complexe absorbant. La capacité d'échange est très
forte malgré. ia faible teneur en argile do l 'horizon supé
rieur : 35 méq/lOOg. environ. Elle est encore plus élévée
en profondeur : 45 à 65 méq/lOOg. Les teneurs on calcium et
magnésium échangeable sont du même ordre que dans les sols
de la série de BALENG-BAS : 7 à 20 méq/lOOg. de calcium,
2 à 5 méq/lOOg. do magnésimn échangeablç. Le ·p'ot~ssium
echangeable est bien représenté: 0,6 à 2 méq7100g.

Réserves~ Les réserves minérales sont élevées~ sur
tout on caLcimn et magnésiun ct il y a toujours entre 3 et
4%Q de phosphore total. . .

d - Utilisation

Ces sols sont donc particulièrenent riches : matière
organique et élénents minéraux sont bien représentés, le
pH est faiblencnt acide. Ils convj.ennent à toutes les cul
turos. Le caféier doit y prospérer particulièrement bien.
en raison de l'existence d'un horizon plus argiloux en
profondeur. Cos sols ne seront généralenent pas plats ct
des précautions sont à prendre contre l'érosion .

• Cf • / •••
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3.- Les sols Alluviaux

Série de MOGO (16)

a - Localisation, végétation, dra.inage.

Les alluvions fraîches n'existent de manière notable
que d,:ms la. partie Nord-Ouest de la feuille et intéressent
les va.llées de la MIFI-NORD et de certains de ses affluents.

Elle constituent des bandes de plusieurs kilomètres de
long sur quelques centaines de mètres de la.rge. Leur
inondation est périodique mais dure peu. Le reste du temps,
on y cultive des plantes vivrières (maïs en particulier) quel
ques troupeaux MBORORO y paissent. Le draina.ge s'y effectue
normalement. '

b - Morphologie.Pr~~il noté près de BAG.Al\T, dans la
vallée de la MIFI-NORD.

o à 100 cm. : Brun fondé; limono sableux(fin); structuré
nuciforme à polyédrique, fragments de
l à 2 cm.; cohésion moyenne; porosité
ordinaire.
Un peu plus humifère sur les 20 pre~ers

,', 10C ('"l,' centimètres.

à 100 cm. Argilo -sableux (grossier) ~ aucune trace
d'hydromorphie.

c - Caractéristiques physiques et chimiques.

Granulométrie. Sol bien équilibré en argile,. limon
et sable, bonne permeabilité naturelle, un peu plus ar
gileux vers 60 cm.

La. ré8ction est acide avec un pH compris entre 6,0 '-:~
et 5,5. ' ,

MFltière organique. 4 %de matière organique en sur
face 1,7 %Q d'azote. Un peu d'acide humique est dosable
en surface. (6,7 %Q). Le rapport CjN est élevé (16 à l1)~

Le complexe'abosrbant présente une capacité d'échange
supérieur à 20 méq/200g. Les bases échangeables sont assez
élevés, tant en Ch8UX qu'en potas'se.

Les réserves sont moyennes en acide phosphorique 1,5~~~'
mais assez fortes en chaux et potasse et surtout en magnésie,
en raison de l'argile volcanique des alluvions.

... / ...
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d'- Possibilités d'utilisation.

Les alluvions assez légères sont bien fournies en ma
tièreAorga~ique et élémen~~ fertilisants. Elle,pourraient
se preter a une gamme Varlee de cultures vivrieres.

Elles seraient faciles à irriguer et pourraient se
prôterà la riziculture.

Les Sols à profils Complexes
-:~:-:-:-:-:-:-:-

Les sols à profils complexes contitueht une des p8r
ticulari'bés les plus intéressantes de la feuille. Ils ré
sultent .du recouvrement par des cendres et la transforma1ii.on
~p.art:i:elie de celles-ci au-dessus de sols antérieurement en .
place.

Deux subdivisions importantes ont été ,effectuées.
L'une comprend des sols bruns ou noirs s'apparentant aux
sèries de J~aleng-bas, de Bati reposant sur un sol des sé
ries Bamiléké:ou Bendong, mais a.ssez peu épais (moins de
70-80 cm) On peut distinguer dans une coupe : un sol noir
ou brun avec sa roche-mère cendreuse reposant sur un sol
de moins grande fertilité~ mais de texture et structure
très différentes. .

L'autre comprend des sols rouges supportant un hori
zon de surface très noir et relativement épais et quasi
anormal par rapport aux autres sols rouges de la région.
Il s'agit vra.issembla.blement d'une zône qui a été partiel
lement recouverte par des cendres mais sur une bien moins
grande ép8isseur.

Ces sols constituent des auréoles grossièrement con
centriques autour des centres d'émission.

l - Sols présentant la. superposition d'un sol noir divisé
de cendres, peu épais reposant soit sur un autre sol.

~ .. / ...
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Sols noirs superposés à série de BENDONG - Série de

BANKADJOlil (17).
a - localisatiqn - v~gétation et drainage.

Les sols s'observent ,essentiellement dans la partie ouest
et. cen"!ire ,de lA feuille, en pa~ticulier dans ,la bande de ter
raln s~tuee entre les deux Mlfl autour d'lf volcan de Bqleng et

. en. contrebas du plateau Bamiléké. La végetation ne presen~e pas
de caractères particuliers. On observe soit la savane à Lophira
soit les cultures vivrières habituelles. .

Le drainage présente quelques particularités remarquableliil.
La partie supérieure du sol, sableuse, est très perméable, tan
dis que la partie inférieure argileuse l'est beaucoup moins 
ceci se traduit par le fait que les plantes peuvent trouver des
éléments nutritifs en abondance à la partie supérieure du sol
et de l·'eau en profondeur. La différence de texture n'entraine
pas de glissement de sol.

b - r.lorphologie.

Profil noté entre les 2 Mifi.sous savane arborée
o - 25 cm Brun gris foncé;. limoneux: grumeleux.,; poreux.·

25 ... 40 cm Brun; sablo-limoneux,
40 - 50 cm Gris particula.ire (cendres très fines).
50 - et au-dessous Rouge;argilo-sableux (sol rouge dérivé

de roche métamorphique) •. - ~''-'-;

c - Caractéristiques physiques et t~~

Granulométrie. Les horizons de surface sont caractérisés
par des teneurs fortes en sables fins et grossiers avec des
teneurs appréciables en limons. Au-dessous de l'horizon humi
fère, lorsqu'on atteint les cendres, les teneurs en sables aug
mentE3nt notablement. Lorsqu'on atteint le sol enterré, les te
neurs - en argile deviennent brutalement tl·ès fortes - Exemple :
NQ Echantillon - Nature horizon Argile.% Limon% SF% SG%

BJ 191 humifère 14,5 26,2 35,1 25,2
192 cendre 1,5 26,75 42,0 30,5
193 argile rouge 53,2 20,0 19,5 7,2

Réaction. Le pH, faiblement Acide en surface (6,0 à 6,3)
devient presque neutre à niveau des cendres et de nouveau plus
acide (5,0 à 5,3) dans l'argile rouge.

Matière organique. Les teneurs en carbone et azote organi
que sont très fortes en surface et atteignent 8% et 4% respec
tivement. Les teneurs en hu:rrus sont fortes (jusqu'à 4%)., .

. Le complexe absorbant. Les caractéristiques du complexe
sont en ra.llport avec la nature de la roche-mère et ·l'hetéro
généité du profil: forte capacité d'échange en surfa.ce, te~

neur en bases échangeables fortes 1 à la fois en chaux et ma
gnésie~ Le degré de saturation atteint 90%. Une diminution

.~ ./ . ....
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brutale aliau au passage des· cendres, -suivie d'une augmentation
lorsqu'on atteint l'argile ' sous-jacente. Cette augmentation est
due probablement à l'entrainement en profondeur d'éléments pro-
venant de la sUrface. assimilable

L'acide phosphd.rique/est :indosable dans tous les cas.

Les reserves en 'éléments nutritifs sont fortes surtout
en ce qui concerne la magnésie, la potasse et l'acide phosphori
que.

d - Possibilités d'utilisation.-

, Le sol est caractérisé par une hétéro~énéité du profil,
et une répartition irrégulière de la granulometrie et des élé
ments nutritifs. La partie supérieure du sol est,richeen élé
ments. nutritifs, ma is pauvre en argile, ta.nd:fà8qu ren, profondeur,
le phenomène inverse a lieu.

, telJJette répartition parait assez favorable à la plantation
d'arbres que, le caféier qui pourront puiser en surface les élé
ments nutritifs qui lui sont nécessaires et en profondeur ,l'eau
retenue par l'argile. ' ,

Autres superpositions de Sols.

Les sols noirs superposés aux sols ·Brun rouge (Galim)
constituent la serie de'N,go'lPldap (18). Ces 801s sont représentés
dans la bouche du Noun. Ils niont pas été échantillonnés sur
cette feuille; ma,is occupent une large superficie sur la. feuille
de Foumbli:>t. Cettè serie 8St très intéressante pour la caféicul
turej car le sol sous-jacent est lui-même relativement riche.·

On trouve également des sols noirs recouvrant des sols
bruns (Serie Kienagh8) ou des sols rouges (Bamiléké). Ces sols
sont peu étendues et ont des propriétés et une possibilité d'uti
lisation assez voisines de celles des précédents.

'Dépôts de cendres sur des zones fOrtement caillouteuses.

Les zones fortement cailJ,outeuses correspondant au dé
crochement entre le plateau Bamiléké et la vallée du Noun et ses
affluents occupent de vastes surlf:8ces, dans la partie Sud-Ouest
de la feuille. On y observe de va.stes blocs de gneiss ou grani
te séparés par des cendres peu épaisses et déjà évoluées en sol.
ne telles zon~ présent@nt de fortes pentes sont souvent diffi
ciles d'accès et sujettes, lorsqu'ils sont mis en culture par
les Bamiléké, à une érosion intense.

... / ....
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De tels sols, aussi riches que les précédents ne peuvent
toutefois être valablement considérés comme des sols de culture.
L'abondance des roches et surtout les pentes font que la planta
tion d', arbres permaneniP, destinés à fixer le peu de sol serait
la solution la plus rationnelle. _

2. Sols enrichis par un Japport de cendres.

Ces sols sont situés géogra.phiquement entre les sols
rouges dérivés de basalte ou de roches métamorphiques et les sols
dérivés de cendres. Toutefois,·âans aucune' partie du profil, la
cendre n'est visible. Cependant ils présentent un horizon humi
fère très f01JCé et épais de 40 à 50 cm ce qui. n'est pas le ca.s
1}abi~uel. De plus, ils présentent une richesse chimique assez
elevee et une granulométrie plus sableuse en surface. Cet ensem
ble de caractères est toutefois assez peu net, aussi la limite 
Est de ces sols est parfois difficile à établir et n'a pas été
portée avec précision sur la carte. Ils ont été divisés en deux
series.

Serie de Bapi (19)

a - Localisation, végétation, drainage.

Ces sols s'observent en auréole, autour de la zone de
volcanisme récent depllis les environs.de Bamendjin jusqu'à
Baleng.

. Au Sud-Ouest, ils s'étendent a-q.-dela de Bamougoi.lm.

La. végétation et le drainage ne présentent guère de ca
ractèresparticuliers.

b - Morphologie.

Près de Kienagha on note :

o - 30 cm Brun-gris foncé, li~o~eux: grumeleux; cohé
4"'-,~bl:::>o ~)o""osi(\)n··~·~aiblt;qr.:· r.l0r@~lte Îorte-. ~ •• .I_. _ t.... ''Il .1.'" _ \. ~ _, _ ~ .~) ~ ...

30 cm et
au...dessous

40 - et
au-dessous

Près de Baleng-chefferie.
o - 40 com Brun gris

poreux •
sol rouge

foncé; sablo-limoneux; grumeleux;'

argileux, à concrétions.

... / ...



A Baleng on a

Surface
profondeur'

notamment
Argile

0,2
5"5,0

Sable Fin
45,0
21,2

Sable grossier
32,7
12,0

... / ...

Matière organique. Les teneurs 'en matière organique et
azote sont fortes en surface, mais' un peu moins que pour les sols
précédents. Les teneurs en humus sont de l'ordre de l à 2%,Q

La réaction est peu acide (pH 5,8 à .6;2)

" .La complexe absorbant présente des teneurs en bases échan-
geables~ortes en surface 12 à 18r.s.:éqflOO g .... Les teneurs en chaux
et potasse sont bonnes. Par contre, en profondeur les teneurs
sont très faibles et s'apparentent à celles des sols fc:r'ralliti
ques précédemment étudiées. '

L'acia.e phosphorique assimilable n'est. p3.s dosable.

Les réserves sont très fortes dans l'horizon de surface,
en particulier les teneurs en magnésie sont élevées ce qui est
en faveur de l'brigina volcanique cendreuse de l'ho~izon supé
rieur.

d - Possibilités d'utilisation., ,

Ces sols présentent. Une" topographie. assez. tourmentée com
me les sols Ïerral1itiques. Toutefois iJs s'eh distinguent par
des teneurs en matière organique et éléments fertilis.ants beau-
coup plus élevés. .

Intensement cultivé9 près de ~)leng et Bamougoum, ils
sont quasi vides à Bati. Il semble donc qu'il y ait là des sols
utilement récupéra.ble•. Cependant il faut veiller de très près
à ce l'érosion ne les degrade pas.

La Serie de Bafoussam (20) correspond à un enrichisse
ment su:eerficiel par un apport de cendres modéré de la serie'
Bamiléke.

a - Localisation, végétation, drainage.
Ces sols occupent une assez large zone au Sud de la

feuille depuis Bafoussam jusqu'à Bamougoum et certainement au
dela. Le passage entre la. serie de Bafoussam et la serie Bamiléké
est graduel et malaisé à établir avec précision. Ces sols sont
occupés par des cultures vivrières et des caféiers.; Le drainage
est bon."
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, b - Morphologie.

Profil noté au Nord de la route Bafoussarn..- Dschang (dans
la chefferie de Bansoa).

o à 30 cm. : Brun foncé; limono-sabieux; bien structuré;
grumeleux fin; très peu cohérent; forte poro
sité.

30 à ·100 cm. : Rouge foncé; argileux; nuciforma; cohésion
et au-dessous moyenne à forte; porosité tubulaire.

Dans bien des endroits l'horizon des surface recouvre un
sol fortement cdncretionné~

c - Catér±stiques 'physiques et chimiqu.es.

L'opposition est particuli~rement frappante entre l'horizon
foncé de surface et +a terre rouge sous jaeente.

Granulométrie. La comparaison des deux parties du profil
montre les différences suivantes

Surface
a. 80 cm.

Argile
Il,7
46,0

Limon
25,0
18,7

Sable Fin

34,0
18,5

Sable Grossier
29,2
16,5

La. ré8ction est faiblement acide' (pH 6,4 à 6,6).

Les teneurs en mati~re organique sont. proches de 10 %en
surface, avec 4 %2 d'azote.

La capacité d'échange est de 25,2 méq/lOOg.' en'sUrface
15 méq/lOO g. en profondeur. La quantité de bases échangeables
est de 13 méq. en surface (surtout de la. chaux), 3 méq/100 g.
en profondeur.

Les reserves sont élevées en chaux et magnésie da.ns l'hori
zon foncé, faibles en profondeur •

. d - Utilisation. Les résultats analytiques montrent que
l'horizon sup~rieur est assez r1che et représente la partie la
plus intéress::mte du. sol. Celui-ci est· localement assez sérieuse
ment mena.cé par l'érosion.

,
Les cultures vivri~res',' l' arabicul ture y sont possibles.

IV - Les Sols Squelettiques
-=-=-=-=-=-=-:-=-=-=-=-

Les sols squelettiques dérivent essentiellement de trois
roches-m~res. Le' basalte, le traœ.chyte; les gneiss.
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Les premiers sont abonda.nts dans la partie Est de la..
feuille ou abondent les appareils· volca.niques récents. Il
s'agit de cratères.ou de petites coulées très rocailleuses
pratiquement dépourvues de sols. Parfois le basa.lte rocheux.
affleure à l'Est à la faveur de vallées profondes. .

Le tranchyte constitue le petit massif de MESSONGO
dans le coin Nord-Est de la feuille.

Les gneiss affleurent un peu partout et particulière
ment dans la bouche de la MIFI-SUD. Ils se présentent sous
forme de gros amas chaotiques., .

Ces zônes ne sont guère cultivables et devraient
conserver un boisement naturel. .
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TROISIEME PARTIE
'-=-=-=-=-=-=-=-=-

UTILISATION DES SOLS
-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-

l - Facteurs conditionna.nt l'utilisation des Sols.

Les possibilit~s d'utilisation des sols n'ont ~t~

~tudiées que dans la partie Est de la feuille (c'est-à-dire
près des rivières MIFI-NORD et SUD et NOUN); la seule où
l'on peut songer valablement à une extension des cultures.
La partie Ouest de la feuille, d~jà dens~ment peuplée et
cultiv~e n'a pas fait l'objet d'une ~tude particulière.
Toutefois, la connaissance des sols de cette partie de·la
feuille ~tait.nécessaire. Il va de soi que l'extension de
la carte pourra se faire ult~rieurement à la demande des
services int~ress~s.

La carte d'utilisation des sols ne concerne donc que
les régions où une extension des activit~s agricoles peut
être envisag~e. Elle a pour but de proposer le mode de
mise en valeur qui paraî.tra le plus judicieux, compte tenu
des conditions locales, qui sont en gros les suivantes :

- caract~ristiques g~nérales du pays (climat, v~g~tation
etc.)

- nature du sol

- pente de dègré d'érosion
- possibilités d'accès et d'évacuation des produits.
- nature d~s populations appel~es à occuper le pays,

leur comportement agricole ct pastoral.

Compte tenu de. tous ces facteurs, les sols seront
class~s hi~rarchiquement et leur vocation pr~cis~e en ce
qui concerne leur emploi pour l'agriculture, l'61evage
ou les forêts.

l - Caractéristigues g~n~rales du pays. Ces caracté
ristiques ont d8Jê:t éte précisées dans la 1ère partie. Rap
pelons qu'il s ' agit en gros de la partie orientale d"un
vaste plateau basaltique terminé par un abrupte souvent
très fortement accus~, au pied d.uquel coule le NOUN et ses
affluents. Cette partie d~primée a ~t~ fortement rajeunie
par des ~ruptions volcaniques très r~centes, accompagnées
d'~missions de cendres. La vég~tation est constitu~e, soit
par une savane arbor~e, soit par des cultures vivrières

.. .1.. ..
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et industrielles. Le climat est caractérisé par une plu
viométrie de·, P' 0rdre dG- l~ 6.00 b~ lu 7:00.:. m/m tombant d'AVRIL
à OCTOBRE. L'altitude (1.100 à 1.400 m) fait que la tem
pérature moyenne annuelle doit être de l'ordre de 20 à 21Q.

2 - Nature des sols et leurs propriétés.- 'Celles-ci
ont été détaillées dans la IIQ partie de ce texte. En
résumé, les sols sont des sols ferrallitiques dans les
zônes de roches métamorphiques et de basalte ancien des
sols hydromorphes dans les dépressions humides et mal
drainées; des sols jeunes dérivés de cendres. Certaines
complications sont apportéès par des recouvrements d'an
ciens sols par .f.l.'a utres plus ou moins épais et plus jeunes.
Dans l'ensemble, ces sols présentent des caractéristiques
physiques et chimiques très intéressantes qui, à elles
seules, sont favorables à une mise en valeur. Cependant
d'autres facteurs sont défavorables et il en résulte des
inconvénients qui ne sont pas d'ailleurs insurmontables ..

3 - Pentes et degrés d'érosion.- Dans un grand nombre
de cas, les pentes sont fortes, parfois même abruptes. Il
s'en suit certaines difficultés dG mise en valeur (gêne
pour l'emploi d'engins mécaniques par exemple) et surtout
un danger grave d'érosion. Celui-ci est encore renforcé par
l'habitude qu'ont les Bamiléké d'implanter leurs billons
dans le sens de la plus grande pente. Ce danger est sérieux
et menace, à plus ou moins brève échéance, .les sols de toute
la région considérée. En effet, la partie supérieure du
sol est de loin la plus riche ; elle est aussi très meuble
et elle risque d'être rèpidement éliminée et entrainée par
les eaux de pluie jusqu1aux rivières. Il importe donc que
des mesures anti-érosives efficaces soit prises dans la. .
plupart des cas ; que certaines zônes à pentes trop fortes
ne soient pas cultivées et laissées de côté pour un ré
ernbroussa.illement naturel.

,

On pourra objecter que la poussée démographique est
forte et qu'il sera difficile d'empêcher que tous les sols
présentant une utilité pour ,l'agriculture ne soient
cultivés. Cependant la poussée vers ces zônes quasi-vides
-n'est qu'à son début et il serait judicieux de la canaliser
et de l'orienter. Les moyens à utiliser sont dans beau-
coup de cas assez simples et l'abondance de la main d'oeuvre
disponible ne devrait pas présenter de difficulté majeure
pour leur application. Le point essentiel est d'ordre
psychologique et demande une éducation des utilisa.teurs
afin qu'ils comprennent bien la justification des mesures
à prendre. Quoiqu'il en soit, cet aspect du problème est
capital et ne devra, pensons nous, ne pas 'être perdu de
vue. '

... / .. ".
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4 - Possibilités d'a.ccès et d'évacuation des produits.
Le manque de routes et de ponts était,jusqu'à présent,
une gêne pour la mise en valeur de ce pays. Ceci était
invoqué, parmi les raisons qui expliquaient l'absence de
population stable dans les abords du fleuve et de ses
affluents. Il n'en va. plus de même maintenant, puisque
plusieurs routes ont été ouvertes dans la vallée. Au moment
de la prospection, d'assez longs tronçons étaient a.chevés,
des ponts jetés sur la Manienké, la MIFI-NORD qui permet
taient une circulation plus aisée ; déjà de nouVelles
plantations de caféiers et de cultures vivrières, étaient
commencèes, des emplacements de marchés choisis~ Lorsque
le réseau prévu sera achevé, il n'y a pas de doute que la
commercialisa.tion de produits,' leur évacuation en sera.
grandement facilitée.

5 - La nature des populations et leur comportement
agricole pastoral et forestier.

La juxtaposition de deux zônes, l'une très densément
peuplée, l'autre quasi-vide, fait que l'on doive norma.le
ment pensér que, tot ou tard, le trop plein de la première
trouvera dans la seconde un exutoire tout indiqué. Les
Bamiléké des plateaux ont d'ailleurs déjà amorcé un mou
vement da descente vers les zônes inhabitées puisque des
champs de culture de plus en plus nombreux s'installent
près du NOUN. .

En saison des pluies, les rivières opposent des bar
rières difficilement franchissables ; en saison sèche, les
pasteurs MBOROROS insta'llés au Nord' de BAMENDJIN poussent
leurs troupeaux dans les plaines abondonnées par les eaux.
Le bétAil peut ainsi s'alimenter et profiter d'une herbe
encore verte. Ces MBOROROS ne font aucune culture. Ni les
Bamiléké, ni les Bamoun ne sont élève~rs. Seules les
chèvres, les po»cs retiennent leur intérêt.

1

Jusqu'à présent, Bamiléké et Bamoun ne planioant:que des
cultures vivrières de terrains secs (maïs, manioc, haricots,
tubercules et racines divers).

La culture, du caféier d'arabie a pris, chez eux une
importance qui va croissante. Les premières sont destinées
à assurer leur nourriture, et parfois à leur fournir des
produits d'exportation. Le caféier est uniquement destiné à

. l'exportation. La plantation d'autres arbres peut égale
ment être envisPlgée : ko18tier, aleurites, théier etc •••
qui conviennent à des stations d'altitude en pa.ys tro- .
~icaux. Le palmier à huile peut ôtre également développé.

'... / ...
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Il va ,de soi qu'un équilibre harmonieux doit recherché
entre ces diverses productions, de manière à ne lèser
aucun des principaux groupes ethniques. Il est bon égale
ment de voir si des cultures nouvelles sont possibles et si
au système agro-économiquG plus judicieux pnu.t voir le jour '~::

dans cette région. '

II - Les différentes classes de Sols.

Les sols de la feuille peuvent être divisés en trois
gr::mdes rubriques d'après leur aptitude à porter des cul
tures, a être utilisées en paturages ou au reboisement.
Les subdivisions ultérieures sont basées à la fois sur le
degré de fertilité, le type de travail à mettre en oeuvre
avant d'aboutir à une utilisation complète du sol. Plus le
travail est important et plus l'utilisation difficile et
coüteuse. La classification suivie ici est celle que
G. AUBERT et F. FOUfu~IER (1) ont proposé pour les sols
des territoires de la z6ne tropicale.

Les types de travaux sont essentiellement les suivants :,

a - travaux défr.ichement.

Ils sont nécessaires à peu près partout dans la vallée
du NOUN où les F.lrbres sont nombreux et devront être abattus.

b - trF.lvaux de protection contre l'érosion.

Ces travaux peuvent se concevoir de plusieurs façons :

l - abF.lndon des billons suivants les lignes de pente
pour les lignes de niveau en évitant que les bil
lons horizontaux se terminent au même niveau.
Un système en chicnno est préférable.

2 - cultures en bandes suivant les courbes de niveau.
matérialisation après piquetF.lge sur le terrain
des courbes; bandes alternantes de cultures
vivrières et de cultures perennes arbustives ou
F.lrborées •

Des exutoires enherbés sont à prévoir pour l'eau de
manière à éviter la crevaison des billons. Toutefois ce
dAnger est peu à craindre en raison de la perméabilité
du sous-sol. Le système des billons cloisonnés peut être
adopté.

... / ...
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3 - Le terrassement peut être recomm8ndé sur les pentes
les plus fortes mais dans les zônes de cendres, il
est préférable que les terrasses de soient très

étrQl~es.afin d'éviter de mettre la cendre à nu.

c - Travaux de drainage et d'irrigation. Ces travaux
seront nécGss~Jires si l'on veut mettre en valeur des plaines
~~lles que celles de la MIFI-NORD. Celle-ci est tnondée à la
fois par les enux de la MIFI et celles du NOUN. Il est pos
sible gue certains seuils sur cette rivière doivent être
déroctes avant q~e les premiers puissent être récupérés.
Dans ce cas, des paturages et des rizières pourra.ient être
amenagés.

Compta tenu des donnés précédentes, les sols de la partie
orientale de la feuille de B.Al\ŒNDJINDA peuvent donc être
répartis dans les c18sses suivantes :

Classe 1.- Sols de très bonne qualité, bien fournis
en éléments fertilisants. Ils sont plats ou très plats ;
les méfaits de l'érosion sont peu à craindre. Leur mise
en VAleur suppose un défrichement préalable.

Les sols de cette classe figurant sur la carte dérivent
de matériaux volcaniques frais (basalte ou ~cendres basalti
ques). Il sont représentés près du NOUN ou dans certaines
v811ées 'du rebord Est du pl~3teau Bamiléké, et totalisent
760 ha.

Ils peuvent être utilisés pour la caféiculture et
les cultures vivrières.

Classe I~.- Sols de très bonne ou bonI).e Çlualité fayant un degr de fertilité naturelle éleve. Toutefols,
ils sont justiciables de certaines précautions contre
l'érosion; et des apports modérés d'engrais pourront
être nécessairGs~

II a - Sols de bonne à très bonne fertilité ;
topographie assez plane peu de danger d'érosion; déri
vent de roches basiques comme.-. les premiers. Ils tota
lisent 2.050 ha. Ils pouvent être utilisés pour la
caféiculture et les cultures vivrières.

.... / ...
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II b - Terres de bonne à très bonne fertilité, de
topographie plane à très plane.Ellcssont toutefois moins'
intéressant';s que les premières en raison de leur faible
profondeur qui en limite l'emploi. 1,000 ha.

Les cultures arborées sont peu recommandées ; ~ar

contre les cultures vivrières sont très indiquées.clprès
de BATI).

II c - Sols de bonne à très bonne qualité mais la.
topographie e~t asse~ tourmentée. Des travaux de conservation
du sol sont necessnires. L'alternance de bandes arborées
et de cultures vivrières est recommandée.

Ce genre de terre est assez fréquemment rencontré entre
les ·deux MIFI en particp.lier et sur la, bordure Est du pla
teau Bamiléké. 4.000 ha.

Classe III. Les terres de cette cla.sse sont de fer
tilité variable (de moyenne à très bonne) .,E113s nécossitent
un entretien régulier p~r rnpport d'engrais. Souvent les
pentes sont telles que des trAvaux anti-érosifs sont néces
saires voire indispensables pour permettre la. mise en va..,., \
leur.

III a. - Terres de fertilité moyenne, nécessitant
des femmes d'entretien. La profondeur des sols est suf
fisante pour toute culture vivrière ou arborée, Les pentes
sont très faibles, l'érosion est peu à redouter.

Superficie 970 ha (entre B~mNDJIN et BAGill~).

Cultures possibles: cultures vivrières et cultures
d'exportation: café, thé,kolatier etc."

III b - Terresde fertilité moyenne à bonne (enrichis
sement superficiel d'un Hncfen sol pour des apports de
cendres), Toutefois, la fertilité est moins bonne que pour
les sols pr6cédentset l'entretien de celle-ci devra. être
très surveillée, La topographie est un peu plus tourmen
tée que pour les sols précédents, La. direction des li-
gnes de plantation devra être strictement surveillée.

Ces sols sont observés en différents endroits (près
de BM-'IENDJIN à l'Est de lITIFI etc). Superficie 850 ha..

Ici encore les cultures précédentes peuvent être
envisagées,
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III c - Sols de bonne qualité (enrichiss~~ent super
ficiel par cendres). Toutefois les pentes sont assez ac
cusées et il est nécessaire d'alterner les cultures par
bande!Cmuivant les courbes de niveau : une bande arborée

. (cF:lféier, thé etc) et une bande relF3tivement étroite de
cultures vivrières.

Les terres de cette classe s'observent dans le Ter
ritoire de BATI, BAGAM, BALENG. Elles représentent environ
3.500 ha •

. 111 e - Terres de très bonne qualité (dérivànt de
matériaux volcaniques frais). Les pentes sont telles que
le terrF3ssement est:ici nécessaire. Les terres constituent
le flanc Nord du volcan de BALENG et représentent environ
385 ha. Les cultures arborées sont recommAndées (café ou
thé). .

Classe IV. Les sols de cette classe ont un fond de
fertilité moyen ils ont besoin de recevoir des engrais
regulièrement.

TV e - Terres profondes en générF.ll mais soumises à
l'érosion en nappe en raison des pentes. L1alternance des
cultures doit 'être ici la règle,associée à l'a.bAndon
complet des billons verticaux.

. Ces terres sont fréquemment cultivées en raisons de
leur proximité des cours d'eau. On peut compter sur un
minimum de 2.000 ha..

Ici encore cultures vivrières et arbres peuvent être
associés.

IV e - Terres de qualité moyenne à bonne mais néces
sitant le terrassement en raison de pentes importantes.

Cultures a.rborées seules. 200 ha environ.

Classe V.· Sol de <{uF.llité intére'ssHnte mais nécessitant
pour leur mise en valeur des trF.lvaux relativement impor
tF3nts " soit terrassement soit drainage et irriga.tion.

V c - Sols de <{ualité moyenne mais en raison des
pentes et des obst8cles tels <{ue roches, le terrassement
pF3rait indispensable. Superficie 360 ha. Localisa.tion
près de flancs de volcans ou en contre-bF.ls du plateau
Bamiléké.

V d - g - Sols d'assez bonne qU81ité mais périodi
quement inondés. Leur mise en valeur nécessite d'abord le
drainF3ge le sous-s,olage et ensuite, si possible, l 'irriga-

.., '. / ...
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tion. On peut alors y installer soit des rizières, soit
/ des paturages intensifs. Ils sont loca.lisés près des HIFI et ù.

du NOUN.

La. superficie est d'environ 1.000 ha•

.ClasseVI. Les sols de cette classe sont de qualité
médiocre pour différentes raisons : érosion déjà forte
ment avancée,· roches nombreuses, concrétions à faible
profondeur~ Ils nécessitent de forts apports d'engrais.

On en compte environ 500 ha plantés en cultures
vivrières~ Les caféiers n'y ont guère d'avenir.

Classe VIII. Les sols de cette classe sont d'une fer~

tilité limitée ou bien des sols qui ont servi de paturages
et sont maintenant passablement dégradés. Pour toutes ces
raisons on ne peut guère y concevoir d'utilisation agri
cole.

Il s'agit de la partie Nord d.e la carte et d'une
partie-de la boucle du l'JOUN. La superficie est de l'ordre
de 10.000 ha.

Classe IX - X. Les terres de cette classes sont
boisées a.ctuellement, ou mériteraient de l'être pour dif
férentes raisons telles qu'abondance de roches, érosion déjà
avancée des pentes fortes.

Les terres déjà boisées représentent-SOO ha.'

Les terres qui mériteraient d'être reboisées sont de
zôrtes volcaniques, des zônes plus ou moiÏ..ns caillouteuse$,
des' Îl~:mcs de vallées ou l'érosion en nappe est très active
MIFI-NORD, MEVABA, KANENKE etc). On peut en compter
4.000 ha répartis un peu partout.

Classe XI. Les terres de cette classe ne peuvent
guère être mises en valeur, en raison de dénivellations
trop brutales, du manque de sol et de l'abondance de gros
rochers.Il est donc préférable de les laisser sous leur
végétation naturelle, 'mais de veiller toutefois à ce que
celle-ci ne soit pas détruite.

Les terres de cette classé sont local'isées nule
versant est 'du plateau Bamiléké,et représentent près de
2.400 ha.

... / ...
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III - Résultats fournis par cette étude.
-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=~=-=~=-

L'examen des possibilités d" utilisation des sols a
porté. sur un total de 34.000 ha, situés soit sur la bor
dure orientale du plateau Bamiléké soit dans la vallée du
NOUN proprem~nt dite.

Cet ensemble peut se divisier en quatre rubriques
importantes à savoir ..

Les terres à vocation agricole 16.600 ha. soit 49 %
_11- - Il- pastorales 10.000 ha -"- 29 %
- Il- - Il - forestière 4.500 ha _11- 13 %

Les terres à la.isser en friche 2.500 ha _"- 7 %.

l - Terres à'voca.tion agricole. Ces terres paraissent
susceptibles de porter de bonnes récoltes et de fournir
soit des produits destinés à l'alimentation locale ou~

des produits destinés à l'exportation et par là-même
d'enrichir les populations destinées ,à les habiter.

Toutefois la plupart des terres envisagées sont
légères, les pentes souvent fortes et ne pourront être
utilisées longtemps avec des rendements intéressants que
si des précautions sont prises contre l'érosiŒn. En gros
10.500 ha (soit 63 %) ne doivent être cultivés qu'après
un aménagement.plus ou moins important du terrain 5.000 ha
(soit 30 %) peuvent être cultivés en prenant des mesures
simples antiérosives 1.000 ha. (soit 7 %) sont périodique
ment envahis par les eaux et ne pourront être cultivés
qu'a,près assainissement. ' .

2 - Te~res à vocation pastorale. Ces terres occupent
la partie Nord dé la feuille. Elles s,ont le domaine quasi
permanent des troupeaux l\1OROROS. Leur fertilité est faible
et une installation agricolé importante n'est pas à envi
sager. Les pentes sont peu importantes en moyenne et le
bétail peut continuer à trouver là des paturage's extensifs.
Il est intéressant de signaler que certaines plaines com
me celle de la' rUFI-NORD à son confluent avec le NOUN,
pourraient être utilisées, après assainissement en patu
rages intensifs. Il s'agit là d'une zône assez peu
étendue.

... / ...
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3 - Terr~s à vocation'forestière~ Actuellement les
savanes arborées,quelques petites z8nes boisées permettent
encore de trouver du bois sans trop de difficulté. Il
n'en sera plus de même lorsque une mise.'en valeur plus
importante de IR région aura été,effGctué~;LJs t~rteg~à vo
c'8tion forestière sont parmi les plus ingrates. Elles
sont èantônnéés aux sols de certaines pentes plus ou
moins fortes et caillouteuses (flancs de volcans par
exemple) mais non dépourvues de fertilité. Dans certaines
zônes (haute MIFI et affluents) les flancs de vallées
sont de fertilité plus modeste mais risquent une dégradation
sérieuae du fait des troupeaux.

4 - Terres à laisser en friche. Ce S) nt des terres ou _:.
les pentes sont très fortes, les cailloux abondants et: . ,:r;'~~
surtout ou les difficultés-de sortie des produits est con
sidérable. La. présence sur ces pentes d'une couche de
cendres peut faire parfois illusion mais leur mise,en
culture entr:::Jinerait très certainement des phénomènes.
d'érosions difficiles à contrôler. Il semble donc qu'il
aille mieux pour l'instant les laisser supporter une
végétation naturelle. Si,par la suite, la pression démo
graphique devient trop forte, IGur mise en culture pourra
s'effectuer en prenant de grandes précautions •

.. ./ ...
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RESUNE - et \ CONCLÙSIONS
, -=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-

Le travail a comporté ess~ntiellement trois parties :

l - Une étude des èonditions générales qui ca.ractérisent
la feuille de BAMENDJlNDA - MBOUDA (en ce qui concerne

·la morphologie, la géologie, la végétation, le cli..;..
mat, l'hydrographie) le facteur humain). Elle permet
de dégager deux unités principales le plateau Bamiléké
se terminant en pente douceau Nord, par un abrupte
brutal au Sud~ Ce plateau d'origine basaltique est
très densément peuplé, tandis que les abords du NOUN,
beaucoup plus hétérogènes constituent un livide" qui
dans les conditions actuelles mérite d'être peuplé.

2 - Urie étude pédologique. de l'ensemble de la fouille, des;";:"~l::

tinée à connaître l'ensemble des. sols, qui peuvent
se ramener à trois grandes cFltégories.

Les sols ferrallitiques, rouges ou brun-rouges,
dérivés soit de roches métamorphiques, soit de ba":
saltes anciens.

Les sols hYdromorphes 10cFllisés a.ux zônes dépri
mées, mal drainées (va.llées des MlFI et du NOUN). '.

J

Les sols ~eunes dérivés de matériaux volcaniques
récents (coulees ou cendres). Ce dernier ensemble
est constitué par des sols d'une richesse importante
et intéresse pratiquement toute la moitié Est de la
feuille, celle qui précisément est la moins peuplée~

3 - Une étude des possibilités d'utilisation des sols de
la partie orientale de la feuille, où l'installation
de nouvelles populations peut être envisagée.

Environ 47% des sols peuvent être utilisés pour
l ' agriculture, ·30 % pour l'élevage, 13 % pour la·
sylviculture, 7 %environ doivent être laissés en
friche.

. ... / .. .,,



51

Il est important d' ins ister sur:Le fa.it quo tOu.s les
sols ne se prètent pas d'une manière immédiate à la cul
ture en raison du danger d'érosion qu'ils présentent. Il
est par conséqu~nt capital d'y observer des mesures anti- .
érosives qui permettront de garantir les sols contre une
destruction à plus ou moins brève échéance. La région est
neuve, il sera profitRble à tous de prendre le plus grand
soins de ce capital~ ~ol qui en définitivo est la première
richesse de la région.

La création de routes, de ponts, de ma.rchés ne vont
pas manquer d'y favoriser des mouvements de population,
leur installation dans des zônes neuves, la. commercialisa
tion et l'évRcuRtion des produits du sol. Ces produits
peuvent ôtre en dehors des cultures vivrières traditior~

nelles des habitants, du café d'arabie, des noix de palme,
du kola. On peut y envisager des cultures nouvelles telles
que le théier.

o

o 0
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OFFICE DE LA RECHERCHE 
SCIENTI FIQUE E T TEC HNIQUE 

OUTRE-MER 

INSTI T UT DE RECH ERCHE S 
S CIE NTI FI Q UES DU 

CAME ROUN 

HAUT COMMISS ARIA T DE LA REPUBLIQUE FRA NÇAISE AU CAMEROUN 

C A RTE PEDOLOGIQU E 
DEL' OUES T-CA MEROUN 

MBOUDA-BAMENDJINDA 

' •• . . ... 
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! 

1 
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• • 

Echelle 1 , 50. 000 

' 1 
1 

1 

2 
1 
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A Lt>ver G Bache lie r 
B -11- M Curl s 
C -11- 0 M artin 
D - 11- P Se' g alen 
• Trava u x a nt e r ieurs 

de G B ach e lier 

LEGEN DE 

S/ Ordr e -Gro upe S/Grou pe Ro che-mè r e Symbol e 

A S OLS EV OL U ES 
Sols Fer r allit iqu e s 

Sols rou ge s 

S ol brun r ouge 

Sol s cui r assés 

Gneiss 

Basalle 

Ba salte 

T uF Basa ltique 

Pla t eau 
Basa lte 

T ho l weg 

2 

1='-= 1 
1- s:::;J 
1 =4-:, 1 

~jtiffi#j 

§fftîifü 

1 

4 5 k rn 

( .:i rn e roun Br·!~nn q"e 

' · ... 
+,, . ~: s,,,6. A/bouda .. ' . 

Re 91on 
Bam ilel< ~ 

,. ..... 
·'" . '. _., ..... . 
! 5uh 8tJ/0<1.Jj;fl h> 

'· ' 
I 

'"' Foµ111hoi 
P. e"91o n 
B.imou n 

Ser ie T yp e 

B e ndong 

Bami!ek é 

Gal im 

B ti mendjin 

Nondif fe r enc ie 

so blo ar a1l eux 

• nblo iraveleu :oc. 

.~ rq 1 le11:oc. 

limoni:u x 

Sols Hydr omor phe s 
Soi s de ma r ai s All u vion 1 !:'i:J Non di ffere nciè organique 

.Sols marëca9eu)(. Al luvion [ 9 ;;_ d Mif1-Nor d sab!o lirnoneux 

Sols dur cisenpr ofoncleur A lluvions et c endres E-~j Ba hi'2 sabla argileux 

Sols faiblement h~ dromorp!K's Alluv ions ~ Non di rferenciê limona sab\eu:t. 

B SOLS PEUOUPASEVOLUES 
Sols der ivan l demateriau x 
volcanigues recent s 

Sols b r un s 

Sols noir s 

Alluvions fluv iat iles 

Sols a p r of ils c orn pl e xes 

So:s de~ ser res 1 ~e t 1 ~ 

sur sër 1e.s 1 " ' s 

S ol~ des scries 1 ~ · '• 
enrichis super f i c1ell1?men! 

Sols squelet t iques 

Eros ions 

W P ro fil normal 

C endres 

Cendres 

Cend r es 

Al luvions rnicacé es 

Baser He 

..,._,.+L Gneiss 

PHASES 
Pe ntes 

' - ' 
X Profil decapè p a r €rosionennappe 

A 

B 
c' 

· D 
s · ~s 

2 Profil t 1- ongué E 
15 - 2. 5 

> 2 5 

Signes Conven t ionnels 

œ•; Village 

K iena9ha 

Bati 

Ba leng-Bas 

Baia fie 

Mo go 

Banka d jou 

Ngoundop 

Bapî 

T r ac hyte 

sablo limoneux 

sableux 

sa bleu)(. 

sabl eux 

soblo lirnonevx 

sableux 

. sable ux 

sableux 

t.ablo limoneux 

Divers 

Concret ions nombr euses ::: 

l~ o ches dans le pr ofi l o o 

Blocs iso les Gneiss + 
Basalte v 

Giey en profondeur g 

_ , _ 

- - ----- - - ---

Axe r oulier ,,rincip a l 

Route seconda ir e 
P1st.e sai sonnièr e 

Piste Pn conslruct ion 
Q l ac permanPnt 

Rivière 
+ + + 

Limite de Chef fe r ie 

Limite de Subdi vision 
Limite de Règion 
Limile d ' Etal s 
Lunite de Serie<:. 

___ Limi te de Phases # Chole 

" 
1 

-+ 
1 1 
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1 1 

l t is' 
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OFFI CE DE LA REC HERCHE 
SCIE NT IFIQl.)E ET f ECH NIQUE 

OUTRE - MER 

INSTIT JT DE RECHERCHES 
SCIE NTIFIOUE.S DU 

CA MEROUN 

HA UT COMMISSA RIAT DE L A REPUBLI QUE FR ANÇAISE AU CAMEROUN 
' 

CAR TE D' UT ILISATION DES S OLS 

MBOUDA-BAMENDJINDA 
Echelle 1, 50 00 0 

2 3 

LE GE NDE 

1 

4 

____, 

S km 

Clas'!ie O ur .. a Tr 1vaux a pffecluer Ulil1sat1on poss ible 

1 j[ 

•••• •••• •••• 

·- . - ··- · 
D 0 0 0 
0 <> 0 0 
0 0 " 0 

- -

a 

" 
b 

c 

Bonne d. fres bon np ,)efri chP·nen l r::. ules cu ll ures 

B onne :Jefr 1chemenl 

Bonne mais parro1s t) e fr ichement 
peu pr ofond 

Bonne Bandes allernèes 

Toules cul l 11 res 

Cultures v1vr .1éres seulernenl 

Cultures arbustives el lilvrières 

a Bon ne iilrêsoonne Fu mures d'enl rel ien Cultur·es a r bustive s 

li Bonne à.Très bonne F ortes fumu re s et vivriè r es 

c Bon ne a Tres bonne Band es a lte rn ées associées 

e Bo11ne à T re sbonne Terra sses à lit en pen te Arbres el ar bus tes diver s 

c 

e 

rl -g 

e 

Mo)e nne 

A ~ ~e z. bor1 ne 

Bonne 

Moyenne 

Mèdiocre 

Bandes alt ernèes fumuresCulturesvivnèresel arbusltves 
a ~ sociees 

Ter rasses Cullures arbust ives 

5 ous , Solage d ra inage Rizière el palur<:l ges 
ir r iga l ion 

Terras-:.e s Cultures a r buslives 

Forle s fumures Culture s vivri è r es 

Bonne à assez bonne A ucun Paturages exte nsi fs 

Vari a ble E xploit al ion à r èglementer Forê ls 

Va riab le Reboi&emenl recon1mandè Forê ts 

Variable A ucun A mellre en defens 

Types de ve getati on 

F or é t \l! Pr a irie rna réc age u.s e 

11 • 1 ·. 1, Pse udo- S t e ppe 
F orél ma r eca 9 euse 

Cullure s a rbus ti ves 

Sava ne a rb oree - Cu ltu re s sèch e s annuelles 

S ig ne s Cnn vent ionnels 

Axe r oulier pr inc ip a l 1· · C t1 e ffer .-

Roul e S econd ai re 
c;_/ lac per•11ane nt 

P1sle S ai sonn iè re 
.;{r C: hute 

Pis ~e e n consl r vcl1o n 
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